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D'HORLOGES AttendezLectures du Soir JOSEPH BRUCEU le vieillard’—Allez toujours ! HP 
T!î|l poiis«e la îpnrte, introduit et 
présente Gladys K. en deux mots, 
du is rentre discrètement dans ;son 
bureau. Au bout de trois minutes, 
retour de Gladys. 

le vieillard—Eb bien? 
elle (riant)—J’étais tout interdite. 

A peine l'ai je regardé I' m’a dit:
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L°udres 4
, , ' -, . r. chaud, monsieur. Vous n’ôtes pro
Lespace d un volume Charpen- bablemenl pas avocat ou député, 

lier devrait revenir de droit à la ; monrieu„ .. ai.je üni pilr hasarder, 
relation et a la dissection phi.oso- :.. Non mj9e je 8uig dans la quin 
pli que du procès en violalion de ; raillerie.-Salut. Monsieur-Bon- 
promesse de manage que mi s ! jnur m .dpmoi8.|lR...
Knowles vient de gagner devant la LE VJKLIARD—Allonp, vous ne vous 
cour .1 assises de Lew-s contre le convenez pas, je vois ça. Mandevil- 
vénêraOle M Leslte Dnnran, di- le fera peut-être mieux l'affaire. Si- 
recteur du Matrimonial News non (rêveur)... Savez-vous que vous

Il faut résumer bêlas . E. du êtes très gentille et que si vous ne
reste, les laits de la ciuse ont une trouviez pas mieux.......je me ' met-
si admirable éloquence . Je les re- trais volontiers sur les rangs, moi! 
consi tue sommairement : elle (riant)—Alors, vous ne vous

Miss Gladys Knowles suave blon- contenuz pas de marier les au» 
dînette de vingt ans, petite fi le d un lI,eP> *
amiral, nièce d’un barnnet, sœur le vibllard—J’ai traité la même 
d’un officier du fide d nlaii erie. flaire pour moi à deux rep 
pénètr.% egèremsni rougisanie, un ( Pourquoi pas une ^troisième? Ma', 
jour de 1 an passe, dans un local d'■ I gre n)e8 soixante cinq ans j‘ai enco- 
Strand, aux vvressa.es, a latmo' | re tout ce qu’il faut pour le bon- 
phere moisie, et dont un méchant he’ir d’une femme. (Lui prenant la 
bureau charged* lettres et de pho majn) Les vieux, mademoiselle, vo- 
tograpliiés, une cage ou des servi.' yt-z-vous, iea vieux! 
se baignent da. s un ex-pot de cou- elle (digue) —Monsieur! 
filon-s. et un vieux monsieur ex- le vieillard (s’exaltant) —Et de. 
terne, chauve vt garni de lunettes a ja fortune, miss. Pensez donc, mon 
branches d or, composent 1 amen- journal en pleine prospérité 10,000 
blement. Cest e bureau de la Ma manages me rapportent 25 francs 
Irimomal Neios, le décor de ctt • pièce, te jour de la premièr 
insliiutioi. si emmemmentniuderm-: ch», puis 250 francs, à la sortie de 
une agence matrimoniale ; le place p, ghse R. gardez c*-tte pbotogra- 
ment des cœurs. plue: ça représente Gray Coun, mon

elle — Avez vous an mari...pour château, dans le Hampshire, 
moi, monsieur . elle (intéressée )—Charmant!

le vieillard — Tout un stock,ma le vieillard En sortant d’ici, je 
jolie Miss. Depuis qu ara nie an- vais commander à mon agent de 
que ma profession est de faire le change pour trois cents mille fr 
bonheur de 1 humanité, j ai négocié fonds russes et portugais. Ah! 
10,000 maiiages, pas un de moins... vous pourriez tomber plus mal. 
moyenne : "20 par mois, o par se elle ( tirant son porte-monnaie.) — 
marne. Quel article vous faut il . a ors je vous dois vingt-cinu 
Un avocat, un médecin !... J en ai frailcs- 
un lot complet à vous offrir ?... Ui 
clergyman ?... Non

M. P ? J'en ai aussi, mais ne vous 
les conseille guère Les députés 
sont tous cupides. Ils exigent dés 
dots énormes Méfiez-vous aussi 
des maris jeunes, ils mangent la 
dot et b; tient la femme Les vieux 
dorlot- nt I» femme et apportent la 
dot. Vu i.ez-vous...

elle.— Ma foi, monsieur, je m 
suis guère fixée. A vrai dire, c’osi 
à l’insu de ma mère, une veuve,qu 
je fais cette dénia che... plutôt pum 
m’amuser, pour ia drôlerie de 1« 
situation que pour... le bon molil 
Pourtant si vous aviez mon atlaire...
Par exemple, un bel homrn--, tiè

le v billard. — Des douzaines, 
vous '.is-je. l'eu z. voici d- s chav 
tillofv , ouvrez cet aib' m de 
graph es. Non, pa< celui-ci 
côté d<'s êchauii Huns-femmes. L'au 
tre... Bien.

Ici un coup de sonnette L 
vieillard se leve et passa d ms l’an
tichambre tandis qiœ Gladys,rieuse 
et troublée, feuillette l’album.

le vieillard (rentrant, irès gai)
— Je m’en doutais : c’ét'ut le pio 
fesseur. Uui, uu prolesseur de ma
thématiques dont aucune de me 
clientes ne veut. Le maladroit m 
leur parle que de sa pureté, i! n'a 
jamais, dit-il, embrasse une femmt.
Et vous comprenez, ça les dégoût 
tout de suite, les femmes) 'lrouvez- 
vons une tête à votre idée, là-de 
dans?

elle. — Ob! les photographies ça 
trompe toujours. Voi à, cependant
uu grand br m........

le vieillard. — Beau par’i.......
Fred. M mdeville, trente-cinq ans, 
grand éleveur de bétail, millionnai-
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— PREPARE PAR —

A P6 30 le vieillard (galant) —De grâce 
je vous en prie. Vous me payerez 
plus tard. Rien 11e presse. Et qui 
«•ait? Peut-être ne vous réclamerai 
je rien du tout...

Second tab eau. Chez Mme veu
ve Knowles. Miss Knowles bâille. 
Trois nouvelles visites a M. -Lislie 
Duncan n’ont encore abouti 4 rien. 
K.le a üui par avouer tes démar
ches à sa mère qui s’est fâchée, a 
trouvé ça “ ra’de ” et luis a fait dé 
f nœ du recommencer. On en est 
là, et s i boudant, quand une super- 
be calèche déposa devant la maison 
M. Leslie Duucan en personne. Ef 
fareinenl, présentations. Le v=né 
ruble directeur du Matrimonial News 
«venture sa candidature. Indigna
tion de la veuve Un sexagenane 
pour sa lillel L’audace de ce vievx!

LE VIEILLARD — Je VOUS trOUVef.il 
un mm a s 1, m «dame !

madame KNOWLES (munis sévère/.— 
Vous plaisantez 

le vieillard — Point. Comment 
les ai un z vous ?

madame knowles (souriante). — 
Riches, très riches. Mais de taille 
moyenne ; c'est Gladys qui rêve un 
tambour major,

Mme Kuowlt s sourit,très tendre. 
Le vieillard sr rappelle le dialogue 
le Mèphistophéles et de la bonne 
Marthe, dans le jardin de Faust. 
«Ouf ! fait-il en rentrant dans sa ca
lèche ; je crois bien que la vieille 
voulait m’épouser elle-même.

Au demeurant, l’aimable sexagé
naire m apnareît comme Faust lui- 
même, un Faust fin de siècle, di
recteur d'agences matrimoniales et 
qui a simplement oublié de suppri
mer sa Lai bd blanche, et d’effacer 
.-es rides avant de chanter :

Pinus Medical Co.rEh bim ! 
un pair d’Angleterre, un rajah 
. ils ne me manquent pas. Un6 30

1 ou:
la poste 15 minutes avant

Le Département des Tapis de Bryson, Graham et Cie. a constamment grandi Pourquoi
dirigé du façon à plaire aux clients et leur donner ce qu'ils désirent, à leur livrer les articles dan 
gnu, à être justes pour tous et à ne faire que des amis.
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des cercueils esi

unébres est 

- - ien me Persiennes, .......... miming- ■
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J’ai entr'autres corl 

nde beauté et fai 
plus grai 

L'assortiment 
rié", et il y en a pour tontes les bon 
public est prié de vénir à mon établ 
où il trouvera un ser 
prix accomodants et 
reuses.
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ois de son veuvage 
oui u vous avoir 
•it-elle eu termi- 
tre maison, pen- - 
langes, va être 
le, et, la chasse 
le heure il y au- 

un mouvement 
Iraient pas à vo- 
e encore récent, 
ma bonne amie, 

que je compte 
en compensation, 
prochain

me dut réassujet- 
trois fois fois son 

irnuner sa lecture 
onuait littérale* 
^eiues, tant elle 
1ère à cette tran- .

dans la même colonne fashionable. 
Un- guinée aussi, la rectication.

Mais à la longue, notre Faust mo 
deroe voyant l’impossibilité d’abou
tir, jetta le masque et imagine des 
arguments plus décis fs pour se dé
barrasser de sa tenace' Marguerite. 
“ Elle avait bien tort de vouloir 
d'une ruine telle que lui Et puis 
il avait si manuals caractère!— Ah! 
uu détail qu’il avait oublié de lui 
communiquer jusqu’ici: il était pere 
de sept enfants...tous naturels. ” Et 
comme Gladys ne démordait pas 

*• Eh bien! s’il faut vous 
parler net, je ne vous épouse pas, 
comprenez-vous! En voilà assez, à la 
fin. Ahl pas de scandale, ou je ra
conte tous les secrets de Gray Court 
Il est vrai que vous avez su vous 
garder, petite fûtee; mais qui le 
croira t Et puis, voy^z vous, je suis 
ruiné depuis avant hier. Le fisc me 
fait assigner eu payement d‘un an 
de contributions. Tous mes fonds 
russes y ont passé. Demain j’em
ménage dans une mansarde.
Cinq cents jeunes Anglais de bonne 
famille viennent chaque jour se je
ter aux pieds de la charmante Gia- 
en lui offrant leur cœur et leur nom 
Elle n’a pas encore choisi. Mme 
Knowles, hélas, est toujours veuve. 
Cruellement trompée, elle aussi 
daiia ses espérances, par l’infâme 
vieillard. Un cœur si bien fait 
pour aimer !

Bas une syllabe de ce récit n’a le 
mérite de l’invention et on vous le 
livre , tel quel, cet éblouissant cha
pitre de mœurs auquel Vanity J-air 
même, un roman pourtant, n’aitemi

a accordé 10,000 livres.
Duncüu a payé et cherche à se 

rattraper aux dépens des clients de 
son agence matrimoniale 11 a ma
joré ses tarifs.

joux sont les témoins d’un luxe so
lide que nos splendeurs n’égalent

était que de se faufiler dans la so 
oiété des citadins pour y être mon
tré au doigt.

Notez que tout ce luxe est faux et 
archifaux.

La “ demoiselle ” du fermier, qui 
ne soigne plus ses poules, joue 
d horrible musique sur un horrible 
piano. Elle a retnpla;é la jo le 
robe de laine qu'elle se faisait elle, 
même oar une robe de soie à la der
nière mode, qui lui donne l’air d’u
ne servante portant la défroque de 
sa maîtresse, l^eg fils so.u bâche, 
liers, mais ils ne sont pas capables 
d’être autre chose. Les gros enri
chis, afin de vaquer aux devoirs du 
inonde, se font remplacer—et voler 
—par des fondés de pouvoir»; ils 
achètent des tableaux qui font rire 
les artistes; ils se condamnent à 
aller à 1 Opéra et a donner chez eux 
des concerts, quoiqu’ils n’aient 
mais su distinguer Auber de 
guer.

Tout ce monde, du haut en bas, 
calcule lapertnrbation qu’amènerait 
dans son existence la venue d’un 
heritier. On dit en bas: Avec quoi 
le nourrir? On dit eu haut: Avec 
quoi le doter? Hélas! les ouvriers des 
villes disent trop souvent: Où le 
mettre? Mais ceux-ci sont les victi
mes du son; les autres '-ont les vic
times de leur vanité. Je ne par
donne pas à la société le malheur 
des premiers, et je ne pardonne pas 
aux seconds leur propre malheur.

Jules Simon

Avant de retourner en France, il 
donnera les derniers coups de ci
seaux aux haut-ichefs de l'église de 
St Henri, exécutés par srs élèves 
MM G ration et La perle.

exibera M
à !u riigogne
prend un saumon 
sculpture sera placée au centre du 
bassin,en face de son groupe d'Abê- 
nakis, â Québec. Il sortira ensuite 
de son atelier le groupe allégorique 
qui surmontera uu des frontons du 
râlais législatif. Le groupe repré
sentera l'Histoire et la Poésie. Ces 
deux derniers travaux sont à moitié 
finis et seront probablement termi
nés le printemps prochain.

Nos millionnaires dépensent leur 
argent en prodigalités moins dura
bles, je dirai moins excusables, si 
vous voulez bien convenir avec

A moi les plaisirs ! Les folles maîtresses..

Très modernes aussi, les fonds 
russes étalés, au lieu de la cassette 
de bijoux, sons les yeux de Mar
guerite. Bref le mariage n’a ja 
mais été dans la pensée du vieux 
Lovelace. Simple amorce, 
est bien près de réussir. A deux 
reprises avec le consentement d’une 
mère confiante, incapable de soup
çonner le ma«, Gladys passe la nuit 
sous le même toit que son véné
rable fiancé : un château de Giay 
Court, une lois à l’hôtel où le 
perfide vieillanl a attiré l’innocente, 
sous prétexte de la conduire à l’au
tel. Et en chacune de ce» occasions 
le grand-prêtre des mariages... d’au
trui s'efforce de faire s’ouvrir la 
porte de la belle, sans lui avoir mis 
la bague au doigt. Heureusement 
pour elle, la moderne Marguerite 
sait se défendre. Elle se révolte, 
s’évanouit, résiste, repousse triom
phalement le séducteur. El malgré 
tout, elle conserve son illusion, 
pardonne, continue à correspondre 
avec son “fiancé” et lui envoie 51,- 
C00 baisers (sic) dans chacm e de 
ses lettres, qui seront lues plus tard 
au tribunal, devant une galerie se- 
couee de gaiété jusqu’aux larmes.

Le même jeux prolonge six mois 
Dans les premiers temps, le sexagé
naire Lovelace, qui donnait rendez- 
vous tous les trois jours à la suave 
Gladys pour l’aller marier, imagi
nait des prétextes aimables nour 
ajourner ia grande cérémonie. Pour 
le presser uu peu, Gladys fait an
noncé sëfc fiançailles dans la coloniffe 
des “ mariages fashionable ” du 
Morning Post (dont coût vingt cinq 
G aucs > 5». crèlement, le “ fiance 
exige du journal une rectification,

chain travail jne nous 
Hébert sera un Pêcheur 

•père fie dard) qui 
( - ilte pièce de

LE MAL DIJ SIECLE
moi qu’il vaut mieux acheter une 
belle statue que de payer un feu 
d’artifice. Je ne suis pas éloigné 
de regarder un luxe intelligent 
comme une des vertus d'un mil
lionnaire, Il me semble qu’en en 
fouissant ses millions, il nous les 
vole, et qu’en les dépensant il nous 

e le beoin de les rend.
Le malheur, c’est que les sous- 

millionnaires se croient dans l’obli
gation d’imiter les chefs d’emploi 
Il n’y a plus de classes. Tous les 
gens “d’un certain mon ie” veulent 
faire figure, quel que soit l’état de 
leur c lisse. Il faut avoir un» voi
ture. il faut avoir sa loge à l’Onéra. 
Pourquoi Je faut-il ? Il le faut.Tous 
les “gens d’un certain monde” sont 
obligés de passer par là. Il faut 
aussi donner des fêtes, et il faut 
qu'elles soient aussi belles que les 
fêtes du voisin.

Ola descend très bas dans l’é
chelle sociale. Les petits patrons 
imitent les gros industriels, et les 
ouvriers imitent les patrons. Un 
petit ménage, qui pouirait avoir 
deux bonnes chambres à coucher, 
commodes, salubres, agréables, s'en
tasse dans une chambre qui est un 
instrument de to "rares pour avoir à 
< ôté un salon. L'influence a gagné 
nos campagnards (Jû est le bon 
fermier que j’ai connu, portant la 
blouse, allant au marché sur son 
bidet, tenant au besoin ia queue de 
la charrue et dînant en famille avec 
ses valets à la même table ? Celui-là 
était respecté et aimé ; on savait que 
sou bas de totine était pansu ; on 
approuvait «qu’il se donnât un peu 
dr repos et de bien être sur le tard.

LE LUXE A LA CAMPAGNE ET A LA VILLEelle.— liPDs! en effet. J’ai vu 
l'aunonce durs les offres et deman
des de votre journal Qu’aije à 
faire?

le vieillard. — Ecrivez sous m» 
dictée, ma belle enfant: «M. F. 
Mandeville, aux soins du Matrimoni 
al News, Strand. Si vous ête» >é«- - 
eux cl désirez entrer en relations 
avec une jeune et jolie fille de 20 
ans, petite fille d’un amiral, nièce 
d’un baronet, sœur d’un officier du 
63e régiment, écrivez à G adys K... 
adresse comme ci-dessus...» (S’inter
rompant.) Vous comprenez 
bord, échange de correspondance. 
Puis vous vo is donnez rendez-vous 
chez moi1 Si vous vous plaisez, 
vous inv lez le monsieur ch*-z vous. 
En huit lours, souvent, l’affaire est 
bâcelée, le repas de noce comman
dé. Je reprend: “ Gladys K... est 
très blonde Long cils bruns. Tail
le, 5 pieds, 5 pouces Très intelli
gente. Bonne muoicienne, élève 
du Conservatoire de Bayswater, 
classe de chant. Bonne ménagère, 
nature aimante, gard#-malade dé
vouée. Rêpjiise au plus tôt, s. v. 
p.; mais un se fie à l’honneur de 
F. M. pour garder le secret, jusqu’à 
nouvel ordre. ” Voilà.

elle (émue). - J’entends du bruit 
dans la pièce voisine. 11 y a donc 
quelqu’un?

le vieillard (doucement) —Mais 
oui. Uu autre candidat au mariage 
qui attend son tour. J’avais oublié. 
Au fait, si 
Qui sait ?

elle (iffarue.t.—Je ne sus jias 
pressée.

Plusieurs correspondants m’écri
vent que la grande cause du malElle je me plains, (la dépopulation) 

le luxe.
Une des causes, si vous voulez 

bien, Je reconnais qu 
luxe s’est introduit dai 
classes de la société,

Nous disons encore, par une sorte 
d’habitude, que la France est très 
riche, qu’elle a de grandes écono
mie dans les bas de laine. Dans 
ma jeunesse, on passait pour un 
prodigue qua-'don dépensait tout 
»on revenu, li y avait iant pour 
le nécessaire, tant pour ce qu'on ap- 
pelait les menus plaisirs, qui étaient 
très menus en effet, et tant pour le 
bas de laine. Le crédit, qui a été un 
grand moyen de progrès pour ie tra
vail et l’industrie, a causé des 
ges dans l’économie domestique. On 
a commencé par consommer le re
venu entièr; puis on a vidé le bas 
delaine; puis on a emprunté, les 
uns pous vivre, les autres pour, 
jouir; aujourd'hui, les trois quarts 
de la population vivent sur le 
nu de l’année prochaine. Le luxe 
est devenu un besoin. Les Etats et 
les particuliers se tirent de là, par 
un certain nombre de krachs et 
de banqueroutes, qui éclatent de 
loin en loin et rétablissent une sor
te d’équilibre- 

Le luxe a fait des progrès dans 
toutes les classes. Nous mettrons en 
tète le luxe des millionnaires. Je 
ne sais pas si celui-là a fait de très 
grands progrès. L ;s vieux châteaux 
les vieux meubles et le» vieux bi-

encore:

ns toutes les

La femme de X
quitter subitement, sans indiquer le 
lieu de sa retraite.

X... cherche donc sa moitié et 
donne le signal- ment suivant à l’a
gent chargé de la découvrir : 

Chevelure 
Robe 
Air

vient de le

Wa-
pas mieux les 

dit-elle en ren- 
Estello. Je lui 

i tour qu’on a - 
1er avec les per- 

a besoin. Ses 
ont pas eue ne 
u ciel, • t pl„8 
ira envie de re
ts offices 
os •, je vous en , 
lui avez donc 

te désir de l’aller

d’a-

Châtame
Marron

Un locataire se pla.nl à la con
cierge du mauvais état de Ja toitu-

— Dans les marisaide-, au sixième 
il p eut et la chamb e de ma bonne 
6*t parfois inondée. Je vous avais 
déje prévenue.

—Aussi ai-je averti le propriétai
re. Eu attendant les r« pa/allons, 
il autorise la bonne à ten r son pa 
rapluie ouvert dans sa chambre.......

Elle

lit Estelle; 
d peur de ma 
ris ses précau- «i
, , ’.iti(
être plus avisée! r -• 
r. Eh bien, ma m) 
ilea m’en croire, 
i deux ou troisjï 1 
pas laisser dire. ^

mais

HEBERT
M. Rhihppe Hébert, notre célè

bre sculpteur canadien, qui demeu
re depuis quelques années à Paris, 
est à Montréal.

Après avoir fait l’installation à 
Québec,des statues qu’il a exécutées 
pour le gouvernement de la provin
ce de Québec, M. Héb;rt est venu 
passer quelques semaines au milieu 
de nous.

L’écbo vous aura rapporté le 
reste. Edifiées enfi:., Marguerite et 
sa mère ont demande à la loi celte 
suprême consolation des cœurs au 
glais qu'un séducteur a brisés : 25,- 
000 livres de dommages intérêts, 
pour breach of promise. Et ayant 
longuement ouï les jjarties, la cour

Donnez votre comman
de pour vos pardessus 
d’automne et 
ments chez M. K. Nolan 
141 rue SParks. Magnifi
que assortiment.

habille-je vous le présentais? 
Et ça n’engage

tMUer) t Il aimait mieux paraître ce qu’il
'.V

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

IL E CANADA
OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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Le plus C

Le Mieux

P. s.-o
chandsd 
Prix de R

New-York contient plus le mille million-

L'hon M. Blake a laissé la Malbaie pour 
Toronto.

être admin aux 
de local.

IA,000enfants n’ont pu < 
écoles de New-York, faute

L’Etkndahd pi' parc toujours de longu 
et habile main les esprits à la taxe directe.

■L’ouverture oflivielle de l'exposition de 
Toronto s eu lieu hit i. Tout
<ès.

L’empereur d'Allém igné a très série 
m de fonderment annonce 

grant! joui liai.

Durant les
distes tie Montréal ont dépensé pour leur 
églises S.V2I.OOO.

Une dépêche dn mi 
laissé la ilircctiou le la Minkkvk à la suite 
«le ili/lieultés au sudet tlu salaire.

dernières

ilit (pie M. Tasse a

knAV dit. que dans 
son district la récolte est déploralilcment 
mauvaise. L'exode vers les Etats Unis est 
commencé.

I/O bulletin de la récolte pour août dans lu 
province de Quebec est généralement meil
leur «pie pour juillet. Seuls les truils font

Harrison est fatigué moralement et pby 
siquemeut de la vie présidentielle 
peut presque plus dormir et la conduite di 
comrrès l’ennuie au su pu

1/C l’ROliltKS m s,

tableau

Il m

l-e R. 1*. Monsabré prépare 
ment les sermons de l'Avent que, 
talion expre

Mil, il doit
du Pape Lé 

prêcher à Rome, cette année mi
Le N. Y. Si n nous apprend que Bismarck 

qui jatlis détestait 1er compliments et les 
ovations, les recherchent maintenant. Le 
dieu tombé, se fait homme eu tous points.

Un autre horizon pour les 
rédacteur du N. Y. N r u s dit
de danger à se faire raser. que les barbiers 
devraient être médecin tou: au moins
hygiénistes.

Voilé maintenant, dit la Pkkssk, les <
contents de leur dogrès ouvriers qui, 

maire, pourtant a>sez large et trop inexplo
ré, vont se mrttie à faire du D politiqu 
pur et simule.

Il vient de mourir dans l’Ohio 
q.ii pendant 
moyen de vivre 
Il laisse #lf)0,(H) I et 
de parents ni .l’.unis

demi siècle a tronv
pur. jour, 

ne lui conair pas

Dca industriels de Pittsburg viennent tic 
s'entendre p fe •r toutes les maiiiif.i'
lures quand grève se déclarera dan 

plusieurs d'elles, t'es maimfa 
emploie collectivement (50

Ta* Or ont- prétend que les délégués 
dernier congrès du travail 
I résident fiançais ont obtenu l'appui •!<■
delegués d-- la provint 
assurer le choix d'ollieiers , <<

I'

Si its Etau-Un -, eu adoptant le bill M, 
Kinley, ferment leur marcln 
aux autr°s marvhaivlises Iraiiçai.* 
une occasion pour le e 
tendre le champ de scs transactions « 
Canada.

Le Cardinal Manning demande 1» journée 
de huit heures pour les mineurs, hi' prohibi
tion du travail des femmes dans les mines, 
l’observance obligatoire du dimanche et 
l’adoption d'une échelle de prix raisonnable - 
et proportionnes aux besoins de l’ouvrier.

■e fr, d"

115 Rue

TOUJOI
.'. NO

Ufarclmn

WOI
Pendant 

Reçu, A i ra 
plus de Hui 
chandises, 
en Feutre,

Gilets, U 1st
Vile

en Laine, 
Peli

clés qui ex; 
valeur ex tri

Chaque Dai

REu

TML «

Sous-

lTn évêque protestant de Chicago a créé 
forte sensation en disant que la pliqiavi 

îles ministres prêchent sur des sujets qu’ils 
ne connaissent pas et que la quête est leur 
principal souci. Il leur conseille de se faire 
laboureurs pour se rendre utile à leur pays.

A la faculté de médecine.
On demandait à un professeur examina

teur comment il se faisait qu’on accordât le 
diplôme à tant d’ignorants.
T—Tiens, répondit le prince de la science, 
ce sont ceux-là qui plus tard nous appellent 
en consultation.

Le sous-ministre de l’Agriculture, M. 
Lowe, retour de l’ouest, dit que la récolté 
du Manitoba et du Nor 1 Ouest est induhi 
tablement considérable. Les derniers beaux 
temps ont effacé les dommages causés par 
les gelées de la mi-e&ison. Malgré une pluie 
assez persistante le rendement général sera 
magnifique.

Eh bien, non, c’est peu flatteur pour l’es
prit humain de voir que le progrès marche
à ai grands pas.

On annonce qu’à Saint-Pétersbourg un 
aimable bébé de quatre ans a tué à coups de 
hache une petit» fille qui l’agaçait.

("est, si nous ne nous abusons, le plus bel 
exemple de précocité qui ait encore été 
signalé. Si jeune, et déjà sur le chemin de 
la cour d’assises !

On raconte que lors de son dernier séjour 
à Hie de Wight, Guillaume lia voulu con 
férer l'ordre de l’aigle-nojr au marquis de
Salisbury.

Mais cette offre a été déclinée, et l’on a 
allégué pour cause de ce refus que, si le 
premier ministre avait accepté c»tte déco
ration, la reine aurait été forcée U envoyer 
la grand’eroix de l’ordre du Bain au généra] 
de Capri vi.

Cette question agitée à Osborne, aurait 
été résolue négativement.

Mercredi 10 Septembre 1890

RCfiOS DU JOUR

........Omar MtDonkll

................ P. A. J. VtïVKR
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CARTES PROFESSIONNELLESHosEUn jeune médecin du comté de Shefford 
devait épouser hier une jeune fille d’ici. Les 
parente et les amis étaient rendus, la fiancée 
aussi, mais le futur manquait. Après une 
longue attente, il fallut se disperser. On a 
appris plus tard que l'absent était parti à 
toute vapeur pour des lieu

figure, et, avec ces qualités unies à 
une étude pratique et persistante 

questions économiques, ils se- 
de féconds réformistes et feront

CONGRES DO TRAVAIL
GKO. McLAURIN, L.L.B.

AVOCAT, Btc.

Bureau î 19 rue Elgin, Ottawt

■i
ront
perdre aux congrès celte teinte dé
magogique qui menace d’en devenir 
la couleur dominante.

îgrèsj ouvrier le second 
a afété tenu la semaine 

Plus humanitaire et
au Canada x inconnus

(BOYAUX)igène Laprise s'est fait écraser à 
litre deux chars sur la ligne du lac St-

Eudernière
moins étroit que certain confrère, 
nous avons toujours approuvé l'idée, 
souhaitant en voir sortir, comme 
d’une corne d’abondance, toutes les 
panacées propres à la guérison des 
maux réels dont souffre le peuple 
travaillent

50 pieds 
50 pieds 
50 pieds 
50 pieds i 
50 pieds |

$5.50 pour 
$7.oq 
$7.50 
$9.00 
$11.00

On a retrouvé le corps du fils de M. De- 
chêne, marchand, noyé dans le lac de la 
Ketcnue à l’Ange Gardien.

sieurs ouvriers de bord de la rue 
cette semaine 
ures de coton

VALIN A CODEDepeehes du Soir pour 
pour 
pour 
pour

y compris les accouple
ments et le bout. Cette se
maine nous ferons une re-

Avormlm, Solliciteur*. Eté.
BLOC EGA N, RUE 8PARK> 

.vis l’Hôtel Butsell.
Plu

Champlain partent 
vailler dans les filât 
wick, l leorgie.

— Un marchand de cette ville a fait l’ac- 
quisition d’un certain nombre de jambons 
de la cargaison du steamer naufragé Idaho 
( elle viande est sur le quai ; elle répand 

iur repoussante et son aspect choque 
On est occupé à la saler et à la 

piqueter. La destme-t on à 1a consomma 
tion ? Un boucher disait hier à un journa 
liste que cette marchandise n'est bonne qu'à 
enterrer au plus vite.

ide Brunsil faut de ces conciles: 
c i\st une manière de consultation 
et d’échange de vues en face d’un 
corps malade.

La séance finale a été tenue ven- 
Nous avons donc

[Service Spécial)

J. S. JUDE ROUTHIER, R. A. Se,
ARCHITECTE ET IHCEHIEÜR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

JLL FAMEUX BILl 
Washington, 10 sept.—Lé bill du Tarif 

sera probablement adopté aujourd'hui.

l;Au Completune odeENFIN
Chicago, lojsept.—Les 

position universelle ont défin 
pour site le voisinage du lac.

ELLES VOTERONT 
Lonurks, 10 sept, l/a législature de la 

Nouvelle Zélande a accordé le suffrage aux 
femmes par un vote de contre 11

dtedi dernier, 
de van f lions l’ensemble des travaux 
ébauchés ou accomplis dans ce con
grès Ge que nous en pensons? 
Toutes sortes de choses, trop même 
pour Ins mentionner par le menu. 
Nous nous bornerons à quelques 
brèves observations, faisant remar
quer à l’avance que toutes nos 
sympathies sont acquises aux ou
vriers et que nous sommes les adep
tes du vrai socialisme. Getle pré
caution oratoire n’est pas su pari! ne, 
car, si nous sommes ami du travail 
leur, nous différons grandement 
il opinion avec quelques individus 
qui se font ses interprètes et gAtent 
très souvent sa cause par ignorance, 
légèreté, ambition personnelle, dé 
magogiv, etc , etc.

directeurs de l'ex- 
itivemcnl choisi duction de 10 par cent sur 

les prix. J, W. W. WARD,
avocat etc

Notre stock de Manteaux et 
Gilets est à présent au com p" it. 
Nousavonsreçusamedilaba' n- 
ce de notre importation, ce qui 
complète un stock de $8000 )0 
de valeur dans cette ligne. tLt 
veuillez, prendre note que ces 
marchandées toutes fraîches 
seront vendues avec la me ne 
réduction que les autres m r- 
chandises.

istain de Beauport était à sonner 
la cloche de l’église qu’on a installée tem- 
IKtrairement près de l’église lorsque tout à 
coup le battant se détacha et l’atteignit à la 
tète, lui infligeant une profonde bl 

n'a cependant aucune gra 
quitte pour quelque

E. G. LAVER1RE
& CIE.,

----- BUREAU -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottti
jours de

DEMI AVEUX
Nr.w-York, 10 sept. -On a fait p 

nier un gréviste qui a promis de dén- 
qui font dérailler un train à Tioy

SUS AUX CHINOIS 
St Vktkknhoi'ro, 10 se 

nient russe a imposé' une 
tout Chinois qui vient s’établir

blesse eu O’GARA MacTAVISH & VVYLD
AVOCATS. SOLLICITEURS! NOTAIRES.

Bloc Hay, rne Spatkï Ottawa, On
Il est question de nommer M. P. F. 

Rouleau, avocat de Rimouski, magistrat 
atipemliaire. Cette nomination serait ab
solument iléplorable, dit 

Saucier qui a 
i au bureau dt 
îles aveux.

Christian & Cie. PREH DK L’HOTKl RÜSflKl.I.
Martin O'Gara, Q C. D; H. MacTavish Wm.Wtlpt Le gouverne- 

taxe énorme sur
le Canadien. 

volé les lettres enregis 
jH>ste de St Sauveur a Del R. ChçyhiebCommercants de Charbon.

B A SS T 1ST ID TJ CA.ISJ A.1D.
En dehors -lu Combine. Adressez vos 

C. Christian, Agent, Nicolet 
\ Street, Ottawa

CONTRE LE JEU
—M. Constant ministre do

276 Rue Dalhousièx

Heures de Consultation 10 à 12 
P-m., et 7 à 8 p. m.,

Nouvelles de Montreal
réal, 10 sept— Le règlement con- 

ant l’inspection du pain sera strictement 
mie en force lundi prochain. Les boulangers 
devront, à partir de lundi clamper leur pain 
-le leurs initiales et du poids de chaque pain. 

Un commis voyageur, M. Armand Pelle 
age de ‘24 à 25 ans, s'est noyé en 

gnuntà Saint Vincent de Paul.

Paris, 10 sept 
l'intérieur de Fiance a commencé une cam
pagne pour faire fermer les cercles où l'on

EN OREVE 
L«»ni»rks 10 sept.

docks à Southampton se sont mis en grève, 
pour protester contre l’empb-i des hommes 
étrangers à l’union ouvrière.

ADHÉSION DISTINGUÉE 
Madrid, 10 sept I/O premier-ministre 

Castilla s’est déclaré protectionniste et a dit 
qu’il ci oyait le libre- 'change responsable de 
tous les maux dont souffrent les ouvriers.

O’BRIEN ET SES GRANDS MOYENS 
,in, 10 sept Dans un très véhément 
s O’Brien a conseillé aux paysans de 

ne pas payer leurs /entes afin de faire 
face à la famine. La police est à ses trousses

indesàcomma

Bas Bas BasLe congrès a mis trop (le fers au 
feu et confondu très souvent le- 
tl nos! ions relatives au Canada avec 
celles qui ne peuvent affecter que 
l'étranger. Il a aussi porté à la 
charge du gouvernement ce qui ne 
regarde que les unions ouvrières. 
G’est dû au fait que certains délé— 
légués digèrent mal ce qu’ils lisent 
dans leurs journaux du travail et 
que d’autres sont mordus par l’envie 
de faire du zèle ou de soigner dos 
maladies inconnues â notre climat. 
G’est un grand tort que l’on a d’en
voyer ci d’admettre certains délè
gues dépourvus du tact, des connais- 
-ances et de la réflexion qu’exigent 
impérieusement de tels travaux. Ce 
qu’il s'est dit d’insanités, présenté 
île contradictions et demandé d'im
possible durant ce congrès rempli
rait un gros tome. C’est regrettable 
et l isible ; mais, Dieu merci, cela 
n’allaiblail pas n cessai rement la 
cause de l’ouvrier c1 lout porte ù 
espérer que les prochains congrès 
seront plus rassis, plus pratiques.

On petit classer en D ois catégories

J’ai un stock immense de 
Bas de toutes sortes que je 
vends à meilleur marché que 
le prix coûtant, voyez les li
gnes suivantes ;

Bons Bas en Oasliniere peur 
Daines 20cts. Bien bon Bas 
Cashmere pour Dames 30ets. 
Qualité extra pour Dames 44 
cts. j.a meilleure qualité i n* 
porté pour 70cts.

J’ai aussi un grand choix de 
bas par côtes pour enfants le 
toutes les grandeurs que je 
vends au prix du gros.

CHARBONLES MEILLEURS 
QUALITES DE•Le* ouvriers des Peinturez Successeur de J 

C. Browne & Cie 
Blo ; Russell

i« RI1K NPARStW
T. G. Brigham(Vs jours derniers au moment ou l’ex

press de Québec sur le chemin de fer du Pa
cifique arrivait à St Vincent de Paul, les
personnes qui se trouvaient sur un des chars 
pii v*s furent effrayées par un projectile qui 
pénétra dans le char par la vitre laquelle fut 
brisée en mille morceaux 

Le projectile qui 
au-dessous d’un siège

A tendre il bon March*
Portes chassis, et jalouserie.boia prépare 

moulures, vitres peintes, huiles, peintures 
cuir et rournitures de chaussure* chez 

R WOODLAND,
38 rue Besserer, près lu bassin du

Vos Bâtisses en Briques
avait été lancé fut trouvé 

du char et on constata 
de deux ou trois pov-

----- AVEC-----
discour

que c était 
ces de diamètre.

Les détectives furent informes de la chose 
1 arrestation d’un 

loyers de St Vincent 
d avoir jeté cette pierre.

eece a intenté

La Peinture a Briques plates Belconrt, MacCraken & Hendersonnommé 
de Panl

rèrent hier 1

Avocate, Procurent-», Notaires. Eté,GÉNÉROSITÉ
— La colonie de Vieto 
an/tlier de notre uni

-------DE--------sous soupçon
M. Charles Frédéric ONTARIO ET QUEBEC

OTTAWAaction en pétition d hérédité \ 
de $80,000 contre Zoé Higgins et 
British North America, tiers saisie.

Trois jeunes garçons dont les pai 
demeurent dans l’Etat de Vermont ont été 
amenés à lu station de police du Carré Cha- 
boillez, hier soir, par un de» conducteurs du 
Grand Tronc. Les accusés ont réussi à se 
rendre à Montré
t ransport. Ren......
vlare se nommer “Deadwood Dick 
the Indian Slayer” et “Toni the 
( ’es jeunes gens 
lice jusqu'à ce qu 
tre leurs parents.

— Mgr Cameron évêque d’Halifax est en 
visite au séminaire.

Toronto, 10 se 
ria a fait savoir au 
versité qu’elle lui enverrait une très préci 
euse collection de livres |>our la bibliothè

F* u montant 
la banque HOWE John J. MacCrak* cN. A. Belcourt,

Geo. F. Henderson.

ÏÏJART, CHRYSLER 4 GuDFRPAU MANITOBA 
WiNNiHKn, 10 sept. Le pro 

rai Mai tin poursuit pour liliell 
Lux ton, éditeur du >'/ 
d'articles publiée dans ce journ 

Joseph
Great Northwest 
d int à un pont, 
rible agonie, pan 
à son cou la cord 

I/e défu 
che de boisson 
d ise, Age de 4 
fille, dit-on

Sir Hector Lan, 
le chemin

Gants de KidPréparée dans toutesKMireui 
e M. ,CÏ AVOCATS. SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Panemen

Chambres Union, 14 rue Metcalfe, Ottawa, Obi
F. H. CHRY81.ll

•al sans payer de irais de 
dus à la station, ils ont dé- 

”, “Jack 
Cowlmy’'.

et /b m, à raison

LES COULEURS. J ai le plus grand choix de 
gants de Kid pour Dames que 
l’on puisse trouver dai.s le Do
minion et mes prix sont cin
quante pour cent meilleur 
marché qu’ailleurs. Je ven ls 
un bon gant de Kid, qua1 re 
bouton», valant b5c. pour 35c.

qui travaillait sur k 
s’est suicidé un se 

Il parait avoir < 
ce qu’il avait mal

Marsh,1rs sujets soumis nu rong es 
utiles, Us inutiles et les ahsuvbes. 
La simple lecture des rapports per
met aux moins experts de faire le 

Plusieurs délégués 
l otit fait en notie présence et nous 
ont avoué qu’ils partageaient notre 
façon de juger l’ensemble des tra
vaux economiques de ce congrès.

Ky- 
n p gardés ici par la po 

uissc réussir A cunnai
seront

: assujetti
McLeod Stkwart

J. J. Godfrwy

-ait d’une terrible déhau- 
II était d’origine Indian- 

veuf. Il li

gevin a visité Prince 
deafer Regina et Long

Walker, fticuaii & Blanche’.
AVOC.A TS

A von*1*. Solliciteur*, Agent* Parle***' • 
taire», Notaire*, etc, etc.

No. 344 Rne Elgin, Ott
(VN PACK DtJ R0SBKLL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancut-

nt relevlassemeut
Risse une

IAlbert par

Tl E PA K nUN Ki, RE
New-York, 10sept.—Freddie Kissam,

huit ans, fils d'un fermier aise de 
sey), a été tué par son frère Wil

liam, âgé de quatorze ans, dans les circons
tances particulièrement dramatiques et 
impliquant plutôt un crime qu’un accident. 

William Kissam s’etant emparé d’un fusil 
pour aller tirer une grue qu’il avait 

aperçue près de la fei me de son père, était 
furieux de ce que son frère cadet persistait 
à le suivre par derrière. Se tournant tout 
à coup vers «on frère, William l'a couché en 
joue, et une détonation s'est fait entendre. 
L- petit Freddie, atteint en pleine poitrine, 
est tombé Saignant dans son sang et ast 

(111 capital line machine n’ope- mort quelques heures plus tard en dépit do
rant que pour SOU égoïsme ; s’il tous les soins que l’on a pu lui prodiguer.
■ If-sire ilétrum- le ccnio dt- l'inven- menrtri.r prs(.nd .|u-n »v»ii, , ' , i . voulu seulement effiaver son frère et que le
tlOU, enrayer les till liai)\C8, boycutlcr ,.OUpS rFt parti acriilentellemrnt: niais cette
t’illilUSirie, paralyser l*1 commerce, assertion est en contradiction avec les faits 
étouffer l'apprentissage, troubler que nous venons de raconter, 
l’agenrommn dCB parus poliliqm-s et ,mûr «îiTritm viuut-r coiilro les autres le *-u de , UN PRAML MVSTF.Rlf.l,.\

IV,u. loi fine ie m'v mette " ees Deux enUm.,
1 . 1 , ... | , , fils d un nomme John Murray, ont v é tues

COUgres ne feront que 1 isoler et le i Allas, Nouveaux Mexique, dans des
rendre odieux à ceux qui pourraient I circonstances des plus sus|>oct«8 et qui ont 
le seconder dans la grande œuvre de } causé une grande sensation dans la localité, 
rolévemc-nl commencé» en 1780 ei Murray ci b. lemmo «mt »tp«rc .top.,U

i , ........... i, plusieurs années; mais les enfants sont res-qui ne sera complotée que par une 10, |eur p/r0. or, r.ino, .«.,,t w «■ 
action sage, mesurée, logique et tropié dan» un accident de chemin fer, il y 
Opportune. a quelques années, a obtenu de la compagnie

Une l’on se remette en mémoire une indemnité de plusieurs milliers de (loi- 
les paroles deCha. Dana l'éminent KïïU
(lirct tout du > * >t N . jusqu'à la majorité le l'enfant.

Or, l’ainé et le cadet des fils de Murray 
ont été tués et réduits en menus morceaux 
par une explosion inexplicable oui s'est pro
duite pendant la nuit, dans la chambre dans 
laquelle ils étaient couchée. I

Quels résultats peut-on attendre 
,1e ces congrès ? Répondant à la 
question : “ Qu'est les Tiers-Etat /
l’abbé Siéyès disait : 4i /tien. Mais 
que peut-il ' Ire ? Tout. " Cette ré
ponse si éloquente et si pleine d'ins
truction peut se rapporter aux con-

Rubans RubansIMPORTATEURenfant de

BROADWAY LUSSIER & ROUTHIER, ZOO pièces de rubans à cein
turon. neuf pouces largeur 
dans toutes les couleurs valant 
35c pour 15c, la verge.

Avocats, Solaire, *fc.

Bureau — 569 Rue Susse*de cliaast-
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprô*er avec avantage spécial i 

l'emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A. — M. J. ROUTHIB*

Son effet sera nul si on ne prend 
.es vrais, les seuls moyens de faire 
donner une valable sanction aux 
projets sérieux Si on demande la 
lune ou son mirage; si l’ouvrier veut

Marchandises spéciales Rubans Rubans
M. J. GORMAN, LL.B.,

[Succèsleur de L A. Olivier)

Ivocst Solliciteur, Notaire, Etc,
—BUREAU—

Au-delà de 10' 0 pièces de 
ruban-fantaisie pour garniture 
de robe et chapeaux, quatre 
pouces de largeur, valant 35c. 
et 50c que je vendrai pour liO 
et 25c.

COUPE ELEGANTE
Américaines,

Anglaise
Ecossaises

•et- Celn de* Rne* Rldean et Ni
OTTAWA, Ont.

X3TARGENT A l’UKTEKGARANTIE.

Chapeaux ChapeauxW. H. MARTIN ------Coi’P des rues------

133 RUE SPARKS 133 '0
Nous sommes à ouvrir notre 

assortiment de chapeaux pour 
l’automne et nous les vendrons 
à des prix qui feront ouvrir 
les yeux aux modistes.

Avis aux entrepreneurs
OTTAWA.

OTTAWA I E SOUSSIGNE recevra jusqu'au mardi, 
Lit septembre prochain, des soumissions ca
chetées, et portant à l’endos de l’envelope 
les mots “ Tenders for work ’’ pour l’exécu
tion des ouvrages suivants :

ASILE DES ALIENES DE LONDON— 
Pompe double, et construction d’une por-

ASYLUM COTTAGES, MIMICO-Ré 
ir l’ingénieur et le fermier, et

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile, 
Etc.

‘ Tho world owes every man a living, 
any other man’s

faire vivre chaque 
dépend d’un au

hut it doesn't Salvatora terre est tenue de 
individu, mais non pas au 
tre individu. ”

sidence poi 
porcherie.

ASILE 
TON—Ti 
tection co

.our père a ete 
l’accusation de les avoir assassi- 

afin de se faire mettre en 
son fils ain

J’ai re<;u un lot considérable 
de casques “ Salvator ” c’est 
la rage du jo r, nous les avons 
dans toutes les couleurs et no
tre prix est une piastre.

DE HAMIL- 
ydrants pour pro- 
issi un abattoir, 

aux voûtes à

ALIENES 
n fer et bvd

DES
uyaux en t . 

contre le feu ; aussi 
eherie, et additions

lui-meme 
session de l'argent laissé par i 

Les charges les plus graves 
prisonnier et il 
lynché

Metropolitan Mfg. Co.pèsent, dit on, 
se pourrait bien qu’ilL'ouvrier a plusieurs ennemis et 

le.» principaux ne sont pas ceux qu’il

Citons eu trois :
lo Les meneurs qui l’égarent, le 

ridiculisent et vivent à ses dépens.
i?o ?*ou manque d’instruction qui 

le tenant dans les ténèbres rend son 
asservissement facile

do S t manie de jalouser ses pro 
pres frères travailleurs.

Les meneurs dont il faut se défier 
sont ceux qui, dans un congrès ou 
ailleurs, présentent des douzaines de 
projets dont la réalisation équivau
drait à changer la face de la terre. 
Ce sont des ignorants ou des atrabi
laires que la paresse ou la gaucherie 
lait chasser des ateliers et qui de
viennent, le jour, pilliers d’estami
nets et, le soir, orateurs de clubs.

Vrais cancres dont les invisibles 
suçons font plus Je mal à l’ouvrier 
que le capital ” le plus endurci.

Le manque d’instruction est dé
plorable, mais le congrès s'en est 
occupé comme d’un sujet importun 
et ennuyeux 
cette lacune, un de ces jours, de con
cert avec ceux de nos confrères qui 
ont dû noter cotte omission dans 
un congrès qui aurait pu avoir de 
plus riches résultats si tous les dé
légués avaient été suffisamment à 
l’école avant de philosopher sur des 
sujets très abstraits, que les experts 
n’abordent qu’en tremblant.

charbon
ASILE POUR LES IDIOTS A ORIL 

LIA Tuyaux en fer et hydrants pour la 
protection con le feu ; citernes à l’eau dou
ce, réiidence du garde-magasin,, han 
granges.

On peut voir les plans pour ces divers tra
vaux au département des travaux publics 
d’Ontario, à Toronto, ou aux différents asi
les d'aliénés à London, Hamilton et Orillia, 
où l’on peut se procurer des formules de 
tonmiMona.

557 Rue Sussex.
Nous sommes en mesure de monter Maisons 

et Chambres enUN DUEL A MORT

Meubles et TapisNew-York, 10 sept. -Une dépêche de 
Rirminham, Ala, au Sun de cette ville, dit 
qu'un duel à mort a eu lieu d 
vette, hier après-midi. Les principaux sont 
Thomas Bennett, préfet de la prison, dans 
cette cité, et Wm Mardm&n, un ingèn 
Bennett reçut quatre balles et fut tué 
Hardman a été sérieusement blessé au bras 
Ces deux champions avaient eu, il y a 
quelque temps, une difficulté à propos d nne 
femme et cette difficulté se renouvela, hier 
après-midi, quand ils se rencontrèrent à la 
buvette. Bennett dit à Hardeman de se 
battre et en même temps il tira un pistolet 
ie sa poche. Hardman dit qu’il n’était 
pas armé. Bennett tira de sa pocl 
autre pistolet, le présenta à Hardema 
bataille commença. Huit à dix coups u 
tirée. Bennett s'affaissa après avoir

Chapeaux Marinset à des conditions 
re supéreures.

De la meilleure man 
qui ne peuven

ière 
t êt

Deux Grands Entrepots
Remplie de ce qu’il y a de plu 

de plus élégant en fait île

ARTICLES J ai aussi reçu la nouvelle 
importation de chapeaux ma
rins (Sailor) dans toutes les 
nuances aux mêmes réductions 
que les autres marchandises.

Qu’on n’oublie pas qu’il faut 
écouler le st x;k à n’importe 
quel prix et au plutôt possible 
à la

s nouveau et 
Meubles.

Chaque soumission devra être accompa- 
iée de deux signatures de personnes se ren

de l’exécutioü du contrat. Le 
s’oblige pas à accepter la 

des soumissions.

Notre Système de Paiements De Peintre en General t caution 
département ne 
plus basae ou aucune

est encore perfectionné et tous nous 
lu meilleure renommée sur le cha- 
cooditi 

t noua voir o 
e vous ren>e

Faciles 
accordent 
pitre des

rrv1
faciles. Ne manquez

■u de uout écrire à ce sujet 
er sur It - achats que vous 

Nous répondons de suite
rdéq‘gr

C. F. FRASER,
Commissaire.

Département des Travaux Publics, Ont. \ 
Toronto, 1er Septembre 1890.

DEMANDES D’EMPLOI
•pondonst 
l'on achèt

pouvez taire, 
lettres. Tout 
nant sera gardé gn 
longtemps que désiré.

Metropolitan Mfg. Co.
557 Rue Sussex.

era mainte 
atis en magasin aussi

s sont dursComme les temp 
et que l’argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a un 
nouvel avis 
DEMANDE

quatre balles, et mourut peu <le temps après. 
Haideinan a été arrêté. Bennett est arrivé, 
ici, de Cincinnati, il y a huit ans. Il a été 
à la tète de différents mouvements 
et était président du club démo 
porte son nom. 11 laisse une fe 
sieurs enfants.

SMVEZ-VOUSde
POND’S

EXTRACT

Pour PALMERpubliera gratis les 
S d’emploi et 

donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s’il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de vingt cinq cents. C’est un 
veritable cadeau que nous fai 
sons a la classe ouvrier®

politiques 
ocratique qui 
mine et plu-

Les
Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions
Enrouements ËÆËSÊM 

»,»«.«( i Maux d’Yeux I

c. lévêque • Hémorrhoidcs ESjpJgl
Un assortiment très varié de poêles HêDlOITh3.^68 

à charbon bons et élégants à vente privée » Demande* le Pend’* fe
mes salles d'encan, rue George, marché By. J LDIiqiIIlIIlflillODS trect. Me le nmslmai—*

HOUSENouvelles de Quebec
Québec, 10 sept - L’hon. 

procureur général de la Noi 
dit hier à Quélwc qu’il croyait que le sénat 

Etats-Unis adopterait la motion Sher-

Nous comblerons
, M. Longley, 
uvelle- Ecosse a

L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d. 53 & 55 Rue Sparks.VENTE a ENCAN

de banqueroute de 
et d’habits coofectioni 
ledi le 13 courant à 9 

Aussi vente d étagères, comptoirs, 
fort à l'épreuve^ des voleurs au No 
Rideau jeudi 
Sans réserve.

—Le rév. P. Reether de la compagnie de 
Jésus est dan 

l/e rév. P.
Il a été pendant plusieurs années curé de 

St Hyacinthe avant d’entrer dans l’ordre 
des Jésuites. C’était un prédicateur oélè-

Medecin et Chirurgien
nés, jeudi le 
hrs A. M.

D’un fond
ses sèches

îgercusement malade. 
Reether est né à Montréal Au No. 89, Rue Slater.

L'Huile 4e Berthé «H 
4e Mn de morse pere, pe , 
avec des foioe importée dweolea 
pour le Malaee L. Fasae, tt, 
Jacob, Parla.

Elle ne ee need laOee

m e
M. Foursin Escande vient d’arriver de 

Paris, il se rend au Nord-Ouest 
—Les travaux à l’égtige de Beaupo 

poussés avec activité et sont maintenant très 
avancés. A l’avenir, les offices 
dans l’église.

C’est avec bonheur et orgueil que 
nous avons constaté chez les délé
gués canadiena-frauçais beaucoup I de bon sens, de prudence et de di- 

| gnité. Ils ont fait belle et Ixnme

||P. s
auront lieu

4

AVEZ-VOUS V 
AVEZ. VOUS Y
ave; - •
AVEZ-VOUS Y
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NOUS I’Kh >N 
NFS OUI MH 
N IKKKMUN I 01 
NON UN I I 
1,01 H mi.N I’ATIFNIT.I 
Ql’KLQU 
KO NS HI 
TOT. Il, MH S I 
IMVOHSIBLI 
( II AMI* NOTH I 
UKU.X 
NK

TOU I i s I.KS l-l'.KSON. 
ONT DKMANDF HI .It- 

I'l.AOKKS SUK 
HMIONNIX, OF VOU- 

l’KNUAN I 
All’s NOUS i A( UK- 

U SATIS FA IH F AU HI,US 
I I’l. l sum FMKN'l

D l AI’FDIKK suit 1,15 
IOUHNAI. A TOUS 

H I I.K OF.MANOKNT. NOUS 
I. F I "A IK F. OU MK 

Il FIIONS 
DAIION. 
>S F A( i - 
’Fit M FT-

l’OVKKUN 
SU KF OUF NOUS KFTKA 
U FS NOMS OF MU KF Fis 
N ,S Foil: I I M-»M l N I 
UT FS UF II K M.F N F MM 
MAI I

(CIRCULATION MM FMI* 
S l’KU NOUS 

VF. 1,1,F l’RFNNF

NOTIMF
OU->N8P 

OCUKKKVOIIU

LANDRY & THOMPSON,

DK\ll*N.\(;r.\T MM-mlm ET
pli.lt.

Residcm

nüMANOFOFM
U pterion

J P LOI 
lv «le

eon p mr conduit 
• utile générait

i hommêd • 
oi dans un 
pit's* ou pou 
S'adresser à

■
.pu-. 
M'U'udlt
Vi«

AVIS

A VIH AUX Ml' It K s -Le "Sirot- 
de M me Winslow ' devrait 

être employé quand les viil'nnls foi 
dente. U soulage iiuinodiatoiuent les

es dv ves iianvrcs petite, produisant un 
meil naturel, painilde, en taisant ilisna 

rattre la Ionien , vt les eunee vliôrubini 
■'éveillent aussi " Indian.* et frais 
bouton de rose " Vv sirop est Irèa-agr 
au goût II apaise l'enfant, amollit sus get. 
ni vi s, enlève toute douleur, fail disparaltr 
le» rtotitlrani e» intestinales en réglant la di 

ion, et eut le meilleur i «mê le 
i qu'elle pro fl 

l’autre» danses. Vil 
eilW ' y et confiai:
Sirop calmant de M

toujour, 
nt leurs

ria>T

vienne d*

tce et de
Wins

dentition o

HN I I', >1A N11 Un lion agent voyagea 
U pour !•' i (imtiv i île ville Kmplo 
constant. Avantagea partivnlmni X ceux qu 
oon mcticronf ivm 'ti nt. Articles s|tè 
ela x. Ne tardez p Le nu la ire rompt 
lu rem i or jour IUWN BROS., 

«eryiuHit.Ç Toron fo,

PETITE GAZETTE
nFM.VM'i: U FMl’I.OI 
U parlant Vang dis et I, 
avoir une place v, 

istlioiine» rwj

g.t.'in de fantaisû 
Rue Ualhonaie.

Une

e teneur île

tillejeu 
s d.

liv
ns; elle serait 

utile dans un 
S'adresser au No.

ou

279

ni'. MA N U F 1» K .MPI 
Uvailt de l’eilthli'iikv d» 

garde-malade
S'adresser A Mde Felix Limon

OI Une dame

nunir desPeut fo &

I otolMo, 2 juillet. I K«jO 
le présent donné que 

idle |i.i • (-. par le Conseil 
s à Lois dans les districts

AVIS est par
d'apres un

de la Ri vie à la Pluie et la J laie du 
omposde d'une

nt ofleries en 
Mercredi, le 

t une heure de 
Département des Ter- 

e. Toronto,

Tonnerre, et 
partie du 1 
district d’AIgt 
vente par Imu 
1er Octoljfe prix h 
l’apr» s midi, a 
res de la C.'our

A

Public

ARTHUR S. HARDY,
( oiumiisatte

RFM AN U F IF F MP 1.01 Un homme si- 
U chant Fieu l'atiglai ■ et le français demande 
•m emploi dans une épicerie pour 
l'exjircH!* et »e rvndiv généraient

conduin
«fut utile

T FR K F A Y F N UK F. fit) acres ds terre 
I lot numéro VU, aboutant A la riv

• de

Ottava daua le tout 
constituant le front •

de M*

inliio (llouoeeter, 
île l’aucieime fer

mille- d'Ottawa le chemin

Il v a le I. très bonne maison en 
bien située et faisant face A la têt»

de Kelt e lsl I
Ülte

enient faciles. S’adres- 
M M INF S, Uiimmingi

sec A KO I ' F IM’ 

Bridge, Ont.

8o

Note. Tou 1 m< ni i rela
tifs aux localités et descriptions des 
limites, superficie, et>., ri 
conditions de la venti •ront fournis sur
demande, verbalement ou par écrit, au 
Département d< s 
ne, ou à Wrn. Mat 
tes à Ixiis de la ( .ourt 
Rat, [H 
Hugh N

l i i de la < 'ouron-
:h, agent des limi

Portage du 
nir la Rivière a la Pluie, ou à 

limites à bois
de la Couronne, Port Arthur, pour les 
limites de la Raie du Tonnerre.

Toute annonce de l ovi. ci-dessus, non 
autorisée ue seru pu. pay e.

Argenteries en Presents
ch neulement,Pendant 3< 

du Thé du Japon de première 
qualité yourJjO cta. et 5 livres 
pour $2.00.

(ENGROS ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company

ACHETEZ
Le Home Comfort

MACHINE A LAVER
Iintente, du 
• le .loKcph 

int nent prêt)

Ni. :h sol lie Hoc» 
’■ h note m.mu- 
veule No. 85 et

Nu -H
liilamniuw mu h 
Cildran. N.m 
à vt-iulrw cch mn

■té le do .il iF

Ï? MO. ,11 I
York, Ottawa.

T.R.SH LA et fils

« S, î
Vente par Encan des Limi

tes a Bois.

fi
>

;&

DEPARTI. Ml. N I DIS 'II. R R ES 
DE I.A < (H. ROKNE

Il l’OIO(Hra.\( lit. tu )

AVIS

Je, soussigné, ne serai responsable d an 
eu ne dette contractée en mon nom «an» m 
écrit de ma main.

E. T. Bouchard

AVIS AUX PATRONS

Dans le but de se rendre utile 
a la fois aux ouvriers, domesli 
ques, servantes etc. et aux per
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, domestiques et servan 
tes nous publierons gratis une 
insertion de toutes les annon
ces offrant de l’emploi. Les in 
sériions subséquentes seront 
seules chargees au prix de 26 
cents.

ATTENTION I
FITZPATRICK ET HA BRIN
se font un plaisir de remercier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
at ils invitent de nouveav tout le monde à 

une visite A leur magasin ; leurs 
iees sont du premier choix,

fair
marchand

FITZPATRICK A HARRIS
üô rue William

Vente pour HypothequePRIX DES MARCHES
cii profou 
oburg, avec

rtic du Lot No 2Û 
law a, Ottawa,

khi U rue ('oburg par t«t» pieds • 
deur, connue comme No Israël' 
une maison bien propre érigée dessus 

l es prix des marchés sont obtenus offerte en vente par encan public au 
Ifrod F. Lussier, .«till rue Sussex, 

la rue Rideau. Ottawa. Vendredi, lv 
u- de s,

La
Mb •fi pu 

lieds
laOTTAWA

Km vau
,avec soi u par notre rédacteur vain mer 

cial sur le MARCHE BY.
Nos lecteurs trouveront une foule de 

nneeign monta exacts on suivant notre | A,irin et 
rapport des marchés une nous faisons Dumoulin 
dans lo but de donner les meilleurs ron

i \
1 Di»

ti. sous 
idrv

inbre A. D. 1890 
ii*un hypothèque fait par U-an 
son épouse en faveur de Hi

ici s, vt toutes autres reonnee
il ayant des réclamations 
m île feu Léandre Lauriu

Les cr 
intereesi
contre, lu suooeesii 

la lionté de prendre connaissams

avignemen s.
tnt d’Ottawa charretier. auront

MARCHE DE DETAIL
militions de vente si

données auparavant par
ALFRED F LUSSIFK,

l’i'ocureiii du Vcndcui

S es 8 ets 
II) 00 à 11,00 ront

V 00 ;X 0,0 

. 10 00 à 11,0

u sur application s«
Foin No 1 la tonne.., 

Foin No. "2 la tonne. 
Foin pressé la tonne.

Peaux

.'0 août, l*W.

A 5 00

à a oo
à 4 011

Peaux vertes No 1. 

» “ No. R.
V I® />>

Wèêk

... 0
“ “ No 2 .............. 0

Suif fondu a livre
<-

c i <. o 10

%VlANliKS

Bœufs par 100 livres 

Mouton.

4 50 à 6 f 0

................... 0 08 iX 0 00 ;

...................  0 05 à 0 07 |
Fore par 100 livres............ 7 25 à 7 50

Saindoux . «s0 10 a 0 11 ;

•T£jiÇ.Promu its de la Ferme

SOUMISSIONS... 0 20 à 0 231Beurre frais, pain 
Beurre frais, crémeries.... 0 18 à 0 20 
Beurre en tinette.

SOUMISSIONS cachetées, «dressée» 
ront revues A ce bureau 

imbre courant
o1;::, SIIIIHSlglIC, SV
jus(;u à midi, lundi, 
pour la pose -le l'apj 
le nouvel Hotel de X ill.

0 15 à 0 16 di.'e
Oeuln frais, la douz 

Fromage..........................
... V 13 à 0 14 

... 0 0 iX 0 10 ront être examines, tons les 
heures du matin jusii'à 5 

limes u.le l'Inspecteur -le 
la cité, liH|iiel est autorisé A fournir tous les 
renseignement nécessaires ipianl

Us '.lev
joins, dep

Blé

Du Canada 
Blé rouge d’hiver.
Blé Manitoba No. 1........... 0 95 A 0 W

“ “ No. 2........... 0 93 iX 0 95
Blé du nord No 1 frosted 0 00 à 0 00

Pois, par mi not.
Avoine," “

Orge, “ “ .

..... 0 00 iX 0 00 .1, ilëTonseii ne s'engage pas cependant d'ae- 
soimiisHlon.*** 

J. O. LA FERRI I .KF.
epter la plus liasse ou

du 'c.-'lRun
lin

............. 0 68 à 0 70
______ 0 29 A 0 31
............. 0 60 à 0 70

.............  (MO iX 0 50

II. x h,

ML0A1L1.1. U’UK t’AKlti, i...

W. Il A K15 IC & <<>.

MM CBCGi1(i HA INK ET FaHINKK

... 5 00 à 5 15 

... 5 90 à 6 00 

... 4 70 à 4 80 
. 4 40 iX 4 50 
.. 3 45 à 3 50

Patente............
Américaine.... 
Straight roller.

'r»t tiltHolumrnt |*iir, «•» 
C ml noluhtr.

'j •r.m rnn-l'i.i'f» rn •• pr/i erett.-i I 
«■al j’hiÂ >jut irt.it jt.ia ;*Zn. /!-» * I.r a

Superfine..............
Forte de boulangerie.........  4 75 à 4 90 II! E-....

(Lima aeilUaméricaine. 4 65 à 4 90

Se vend 'her tous les Fpium'En Sack de la Ville

....... 4 75 i 4 90

........ 4 40 iX 4 50

•X7 BA7£R&C0..Doreh
Par 196 Ibs..................
Farine d’avoine.........
Farine (l’avoine granulée. 4 50 à 4 7'

chômât ■ Ml utile d'associer 
la Crte$ot* d*

if™ Hêtr* à l’Huile d* Foi* d* 
Heru* dans le traitement des 

du Larynx, due Bronches, 
mons, principalement dans 
i chiles chroniques et le»

Vol MLLES et U i ni euh

........ 0 60 à 0 75

........ 0 40 à 0 51

........ 0 68 à 0 75

........ 3 00 à 3 75

()i<‘H, la pièce.................
Poules, la pièoe............

Canai d, le couple.........
Pigeon», la doux............
Dindes par couple*........... .. 1 50 à 3 00

àflecuons
des Pou
les fcron
Catarrhes. Cette assodanon présente 
de grands avantages, même en l'ab
sence de maladie véritable, quand oa 
l'emploie seulement dans le but de 
fortifier une poitrine faible on un 
tempérament délicat. — Ces deux 
médicaments se trouvent réunis dans 
les Ga mules d e Berth écréosotéks.

udron

Poulets par couplet*. 

Canards noirs..............

0 üi à 0 

0 70 à 0 80
Bécai-sinos, la doit/,.............. 0 00 à 0 00
Perdrix, ia paire..................... <> 40 à 0 50 dans laquelle la Créosote de go
Betterave», le p miur..................... 05 (III h«lre le présente dissoute

4 . n ,,, . .. une huile de foie de morue particu-
CarottcH, panier..................... 0 —> a 0 30 Rarement recommandable, puis-
Panais, le paquet.................. 0 15 4 0 25 qu'elle est préparée parties procédée

i—. . . . . . " =»• * " =» rûMMrîes
Kadis, le paquet.......................  0 00 à 0 Oo vrntr rn Gros ; Maikok Fhrrr, II, rue
Cieohrée, I. dou,.................... Il 4H à 0 50 eaSSL2SE,,,W' ‘

Asperges.....................................  0 00 à U 00 ________
HariootK verts le panier... 0 00 A 0 00 

Pois verts
L’Huile de oie de morue ae 

Berthé est la seule qui soit pré
parée par des procédés approuvée 
par l'Académie d * Médecine de Parie;

deux fois plus riche en 
principes actifs que les huiles de 
foie de morue préparées diffé
remment.

L’Huile brun* eit la eeul* qui dot** 
être employée et médecine i Vexclu
sion des deux

0 00 à 0 5o
0 04 à 0 06Choufleura, la pièce.

Céleri, la doux........................  0 30 à 0 40
0 12 4 0 15 

. 0 304 0 35 
.. 0 00 4 0 05
................à..........
• 0 35 4 0 4(, 

0 55 4 0 75

S
Ail, la trense.............
Tomates, le panioi 
Picnviers, la douz. 
Poules de Prairies..

autres tortee. »

« Les enfants acceptentfacilemenl 
l'Huile de Bertl é et ne tardent pas 
à la demander, pare* qu’ell* n’esê 
pee répugnante. » t» iww mnih

Lièvres, la paire...”'
Choux, la douzaine..

Oignons, le baril.......

“ le panier....
Navets, la poche....................  0

2 00 4 2 50 

0 25 4 0 30 
.0 40

FONDS DE BANQUEROUTE

660,000 de chaussures de toutes sor
tes sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
"VENEZ ABONNE EEICTT_R,ZEC

BROWN, EDMONDSON & Cie.,
©1 ÜTTIE3 IRXIDIEj ATT.

& GUE.

AYEZ-VOUS VU NOS TWEEDS 50 Cto. î 
AVEZ VOUS VU NOS TWEEDS 50 Vie. ? 
AVEZ-VOUS VU NOS TWEEDS 50 (Ts. 7 
AVEZ-VOUS VU NOS TWEEDS .XI Vte. î

PIGEON,
PIGEON

& (G T TH

Rue Rideau 
OTTAWA.

Magasin de Fer
115

RUE .RIDEAU
OTTAWA.

Toujours en Vente 
Le Stock

Le plus Considerable,
Le Mieux Assorti, 

Le Mieux Choisi et a
Meilleur Marche

-QVl-:—

P. S.—On vend aux Mar
chands de Campagne aux 
Prix de Montreal.

Thos. BIRKETT
115 Rue Rideau, Ottawa.

TOUJOURS PREMIER
NOUVELLES

]|[arclM(lises û'AntomnJ]
CHEZ

WOODCOCK
Pendant toute une semaine j’ai 

Reçu, Arrangé, Fait et Vendu pour 
plus de Huit Mille P.astres de Mar 
chaudises, notamment : Chapeaux 
en Feutre, Rubans, Velours. Oi
seaux, Ailes de Fantaisie, Plumes, 
Gilets, Ulsters. Chapeaux et (lapines 
en Laine, Robes d’Enfants, Man
teaux, Pelisses, etc , etc., tous arti
cles qui examinés seront trouvés de 
valeur extra.
Chaque Dame d’Ottawa doit visiter 

le Magasin
/

Mil

—POUR—

2VX O O U S
.....ET......

Sous-V elements.
16 et 818

RIE WELLIMM.
• o

i: O

IU

1
i
J

Lomplet
de Manteaux et 

Seent au coin p’5 t. 
usamedi laba im

portation, ce ttui 
took de $8000.00 
s cette ligne. Üt 
Ire note que ces 
toutes fraîches 

3H avec la meme 
les autres m r-

e

t

i

as Bas
>ck immense de 
s sortes que je 
iur marché que 
nt, voyez lec li-
»:

i Oaslmiere p<mr 
Bien bon Bas 

ir Dames 30cts. 
pour Dames 44 
eure qualité i n-
ts.
i grand choix le 
pour enfants le 
andeurs que je 
du gros.

de Kid
grand choix de 
>our Dames que 
nver dai s le Do- 
prix sont ci ii- 
cent meilleur 

eurs. Je veiuls 
de Kid, qua- re 
t hoc. pour 35c.

Rubans
e rubans à ceia-

largeuruces
i couleurs valant
la verge.

Rubans
10' 0 pièces de 

t pour garniture ' 
lapeaux, quatre 
?ur, valant 35c. 
vendrai pour -0

Chapeaux
s à ouvrir notre 
chapeaux pour 

dus les vendrons 
feront ouvrir 

îodistes.

ator
lot considérable 
Salvator ” c’est 
, nous les avons 
couleurs et no- 

e piastre.

i Marins
çu la nouvelle 

t chapeaux ma
lans toutes les 
êmes réductions 
marchandises, 
ie pas qu’il faut 
îk à n’importe — 
i plutôt possible

[R

HOUSE
lue Sparks.

il

NOUVELLES LOCALES
Le juge O'Brien, de lT>rign»l 

Russell.

M. P. Purcell, itvpuW' de («lengarry, est 
en ce moment à Otuwe.

—M. ‘le uèvremont, de Sorelsénateur 
ce momeut à

Le grand étalagé combine de tapis et 
chez Bryson, Graham * Co.

Lady MclXmald a quitte Ottawa, hier, 
pour les sources de Banff.

M. Slatteiy, ottieier tie douane, a été 
transfère de Prescott à Ottawa.

-L'honorable M. Blake est passé hier par 
treal en route pour Toronto. 

trLe plus large aaeortiment de coton et 
drap, Bryson, Graham A Cie.

Le révétend Père Lavomhe a eu 
entievue, hier, avec Sir John Thompson

•aidera les as 
au a le 22 cou

OÙ

rideaux

juge Falcon bridge pn 
i doivent s’ouvrir à Otti

Le
sises «i u

Plusieurs citoyens d’Ottawa assistent 
ces jours-ci à l'exposition d’Og.lensburg. Ia 
cloture a lieu samedi.

(HT L'élégant déploiement 
et de cachemira, chez Bry

Capitals " a décide 
l le 20 pour y jouer

d’étoffes à robe 
sou, Graham A

- l.e club de crosse " 
de descendre à Montréa 
contre les “ Crescents.

évhevin Heney est parti au jour 
d'hui avec Madame Heney pour une prome
nade d'une huitaine de jours à Chicago.

M. 1

M. l’échevin Henry a obtenu le con
tract pour fournir lv Imie nécessaire 
chauffage de l’imprimerie du gouvernement 

nage pour 
chez Brvson

t-*" l'as de chot 
vente de couvertes 
Cie.

La fanfare des Gardes du Gouverneur 
a donne son dernier concert, hier soir, sur 
la rue Wellington, en face du bloc Lan

Charlwnneau et Cassidy, de l’hû 
issell, sont partis hier pour une ex 
n de p«Vhe et de chasse dans le coin U

MM
tel Ru 

'Ottawa
—Le club Junior “ Ottawa " a commencé 

à pratiquer pour se préparer à la lutte qu’il 
doit soutenir contre le club Renfrew le 
27 courant.

W Le court 
ohauseurca les 
Cie.

chemin vers la fortune. Les 
moins chères chez. Bryson A

M. et Madame Ocorgc Howe, d’Ottawa, 
célébré avant-hier k Britannia leur 
me anniversaire de mariage. Les 

invitée à la fête se sont bien amusés.

—L'exportation du bois de service est 
très active depuis quelqi 
Les commerçants de boil 

mbre d

jours k Ottawa 
is ont peine k se pro 

e chars suffisant

Plus decent |iersonnes sont parties ce 
matin d’Ottawa par l’ËMI’RKKS pour faire lo 

lyags au Calvaire d'Oka. D’autres voyages 
nt aussi organisée de Montréal

It'S" Fai tes renouveler vos fourrures mainte
nant chez Joe Côté 114 rue Rideau, pendant 
la saison d'automne.

révérend Père Ladislas, capucin, 
ent le révérend M. Who

se St Patrice; M. 
k Long Branch.

Le
remplace en ce mom 
lan, à la desserte de 
Whelan est en promen

Cinquante hommes d’Ottawa et de Hull 
partiront ce soir pour aller travailler pour 
M. K. Davis k la construction du canal de 

ail. lys gages sont de $1.25 pat

l’èÇÜ

. Orner Roy, marchand gén 
bury, a fait cession hier, entre le 
MM. Mutchmor et Gordon 
est parti pour Sudbi 
veut aire.

éralk Su îl
es mains de 

M. Mutchmor 
try pour prendre l’in

M

Habillements t Habillements faits sur com- 
Hiur enfants | mande d’après les dernières 

cartes de mode. P. H. ( haunt 
e* Cie, 530 rue Sussex.

et jeunes gar

ant Eugène Pavet, des 
tils le M le colonel 1 

la milice, vient de 
îilitairea 1 "ordre

Ing.,--I.e lieuten 
nieurs royaux, 
député niinistie de 
voir des autoriU-s u 
tir pour les Indes

M. l’huissier Johnston 
Kingston dit (pic

arrive de

i au péni- 
es jours, et

Hollingsword 
poigmrdé il y a quelques temps 
lender repreud des forces tous I 

échappera certainement.

—Samedi dernier Madame Racine, de 
Quéliec, a |M;rdu sur le terrain du collège lin 
porte monnaie contenant une douzaine de 
piastres. La personne jui l’a trouvé pourrait 
le remettre à M. le rergent Racine.

j' Assortiment de 
I choisis des der 
i modes. P. H

fi.K) rue Sussex.

PALETOTS D’A F 
TOM NE

et ('

Perley et Pattee < 
:herone dor 

chantiers sur 
et Pattee couperont 

is, cet hiver, que Phi’

mt fait hier l'en- 
it ils avaient ht- 

la Petewawa. 
beaucoup 

ver dernier.

MM. 
gagement 
soin pou 
MM. I'e 
moins de

-Avant hier soir, deux citoyens d’Otta 
wa ont été assaillis à coup de pierres il leur 
retour de la campagne sur le chemin de la 
Gatineau. Ils m connaissent pas leu 
saillants. La police de Hull a I aftai

—On a commencé les vaux de construi!e™lion d'une nouvelle porte d'écluse pour rem
placer 1. première du côté du pont Dufferin 
sur le canal Rideau. La porte actuelle sert 

de la neuvedepuis 21 ans. On fera la p< 
à la fermeture de la navigation cet automne 

(Hr.Jeviensde rece voir un stock considérable 
d’automne. J’offre aussi 

1 objets de curiosité faits 
Jos. Côté, 114 rue Ri

de chapeaux 
vente beaucoup 
par les sauvages

— M. C. B. Brennan a failli se fair 
samedi après-midi sur le chemin d’Ayl 
Son cheval eut peur d’un morceau de pa 
pier porté par le vent et jeta la voiture et 
M. Brennan dans le fossé. M. Brennan a été 
ramené à la ville avec une épaule disloquée.

Fletcher, inspecte
tes pour la Colombie Anglaise, doit épouser 
demain Mademoiselle Sarah Scott, seconde 
fille de l'hanorable M. Scott. Les plus pro
ches parents seulement assisteront au ma
riage vu que la mariée est en de

M. E. H nr des l’os

uil de sa

- Hier matin, le cheval de M 
Villeneuve a pris 
de Montréal. Dans 
Villeneuve en bas de 
a causé des dommages au 
M. Villeneuve a reçu dans 
blessure au-dessus le l’œil d

Thomas 
l'épouvante sur le chemin 

sa course il 
la voiture k laquelle il 

chute une
montant

«t Habillements en tweed canadien et 
écossais pour $0.70 k $7.85. En serge noir 

laine $9.(*<). l’antalon en tweed SI.50.
___ talons en Etoffe $1.65. P. H. Chabot et
Cie, 530 rue Sussex.

— Un tree bon cheval a failli perdre la vie 
il y a quelques jours dans la mollière qui 
existe au bout de la rue Britannia dans le 
quartier cinq de Hull. Son maître l’avait 
laissé libre de paitre aux alentours. Mais il 
est arrivé à un endroit où il s’est enfoncé et 
d’où il a fallu quinze hommes avec des cor 
des pour le retirer.

—La banque d'Ottawa vient de gagner 
un procès contre une dame du nom de Wade 
de Galetta, au sujet d'un billet de $500. La 

après avoir signé ee billet avait ven 
du son fond de commerce à nn M. Gordon, 
tout en restant gérante de l'établiseeme 
La banque a fait saisir les effet* dans le 

gasin et la cour a débouté 1’opptMitioo de 
M Gordon

Pani

femme

ACCIDENT DE CHEMIN DK FER A 
SAINTE ROSECOURRIER DU JOUR

L’orBLl PF. I.A FART P CN KMPUiVX MFT 
EN DANKER D»

PERSONNEL
O’Brien de l'Orignal est àle juge 

l'hôtel Russell.
M.

Hier matiu, au moment où le convoi de 
Saint Jérôme allait partir de Sainte-Thérèse1, 
le conducteur a reçu nue dépêche l'iufor- 
mant qu'arrivé à la station de Saiute-Rose, 
il aurait à se mettre sur la voie de garage, 
pour laisser passer un train de fret parti de 
Montreal.

ju’nne dépêche semblable a été re- 
ecauicien du convoi de Saint-Jé-

er.t, il paraîtrait que leçon- 
l'avis donné par la dépwhe 

l>as pris voimai$- 
a S te Ro«c, lo

LE LAIT
r Robillard dit que 

est en général de très 
M. Robillard presenter* le 

- analyses qu’il a faites a la pro 
tnblee du conseil d'hygn uc

—M. k 
fourni dans .. 
bonne qualité 
rapport des 
vhaine as'

Docteur 
i la ville

VOVAGE BLANC
Malheuretisem 

duuteur a oublié 
ft que le mécanicien n en a 
sance. Tant il y

le chef de ga 
voir lui aussi

Hier plusieurs hommes de chantiers qui 
t venus à Ottawa en quête d engage- 

repartie pour leurs foyers décou 
ne sans le sou et sans aucune

rudenta airivent 
fois nous lançons 

l’ouvrage manque

j ici spec

a qu arrive
preequ

autre côté des imp 
char. Encore une

oi des voj est reparti sans at
e ie train de tret aui.onee.

On demande ee que faisait, en ce ri 
de N te Rose, oui de\

Z frêt auLoncé
sait, en ce moment,

fret allait ‘pas-ne *-enez 
et les gages sont

ju’un train de 
jueliiues minutes ?

»art à toute 
mille que
train qui couit vers 

. toute vitesse, 
omotive siffle l'alarme, la

rent d’un wagon à l'autre, 
train s’arrête enfin : D» 

dans les wag 
uns s'étaient levés avec 

des jKirtes 
c de se vasser Is

voir lui a;

mais il n".. mwani-a pas fait un 
1 un sev‘ond

* UN ÉMINENT ÉLECTRICIEN
M. Henry Woodward, l’éminent électrici

en anglais dont la recent* production appe 
lt-e ‘‘batterie secondaire” a fait la fortune et 
la célébrité dit qu'un chemin île fer électrique 
à Ottawa devrait nécessairement être cou
ronné dn succès. Il conseille l’emploi des 
lisses k double rebord, le “T rail” peur pre. 
venir les déraillements et empêcher toute 
pertubatioo dans le service.

lui”
e, àsur sa voi 

Aussitôt la 
cloche est mise en br nie ; on serre
l.'r- ployes cour 

Rares, et le
la panique s etail mise 
voyageurs : les 
pi talion : les plu 
raient sur la voit

s voisins 
• au risqu

NOCES OR
Nous lisons dans le Canadien Quelques secondes 

convoi s’est comptât 
train arrive sur lui et 
s’entr e-choq uent et se 

Heureusement ouc 1

Ù peine après que le 
tement arrêté, l'autre 

les 
lui

deux locomotives 

e mécanicien du se-

M. Edouard St Pierre, ci-devant de Qué- 
liée et résident actuellement k Ottawa est 
arrivé dans notre ville. Il y vient pour cèle 
brer le 50e anniversaire de son mariage. La 
cérémonie aura lieu à TAncienne Lorette^

M. St Pierre est le lieau-frère de M. Zé 
pliirin Paquet marchand et de M. François 
Kirouac ex-maire de St Sauveur.

lui aussi, ralenti sa marche 
|ué les freins ; mais comme il des- 

z rapide, il ne lui 
de s’arrêter assez à

coud train avau
PP.»1

pente asst
pas été possible de s arrêter assez 

s. La collision" a donc été inévitable;
été aussi considérable

ips.
^l'êtreNOUVEL HOPITAL qu il aurait pu 

En deliors d 
il y a eu quelques wagons de frêt, qui 
vides, qui sont montés les uns sur les 
et qui outCussi 
gons chargés de

jet*-e par le choc hors 
qui veua4 aPrè« le tender a été

es deux locomotives brisées.Les directeurs du Stanley Institctf. 
l’hui les soumis 

leur hôpital, 
emburg.

pieds par 40 et sera à 
u bassement. L’archhecte 

que lee travaux devront 
liatement. IjC tort dev

novembre et tout

™c

r ues tvmea 
L’édifice

trois étages avec :
M. Arnoldi, dit 
commencer imniéc

' vers le milieu

onstru. 
s Rideau et Warte 

aura 80

.aujour-t

amorti le choc d'autres wa- 
charbon qui venaient der 

I.a locomotive de ce train a ét< 
le la voie et le wagon

être pose vers le 
T édifice terminé ageurs, ils en ont été quit 

Taut en morts qu’en b.es
u mt aux voy 

tjs pour la peur.
sonne n’a reçu une egratiguure, pas 

ni les chauffeurs.même les inéca 
Comme le ch 

débris des^deux trains, 
deux autres convois, don 
wa et l’autre en venait, pour opérer un trans- 
l>oidement, ce qui fait q e les voyageurs du 

; Saint Jérôme ne sont arrivés à 
Montréal que passé midi.

L AFFAIRE D’OKA 
Equal Rig

convoquer pour jeudi soir, 25 courant, uni 
assemblée publique dans la salle Harmony 
Timothey, le chef des Sauvages d’Oka, sera 

nt à cette assemblée, de même que M. 
McLaren, leur avocat dans les pn 
nus contre les Messieurs du Séminaire.

M. Norman Murray, de 
res orateurs en vue favo- 

protestante d’Oka, 
assemblée.

nieiens
lemin était encombré 

a dû
t l’un allait à < fi ta

lits a décidé deI.'association des par les 
attendre

soutei
On dit aussi que 
Montréal, et aut 
râbles aux sauva 
ront présents à .

convoi de

LES DROITS SUR LE i.ARD
■putation composée 
st et Swift, grands 
Chicago, de MM. 

n, de Montréal et de 
Powell. Pierce. Egan,

"iS.-fis midi, une dé
.ii mour.Atc 

ts de 'ard de 
.lames Alla 

Booth, Bronson,
our, H uni man, Kavanagh et (

itée devant 
la justice

PIQUE-NIQUE DE BILLING’S BRIDGE 
("est demain qu’a lieu le Pique-Nique de 

Billing's Bridge qui a toutes les apparences 
d’un grand succès. Les organisateurs ont 
rencontré le meilleur accueil dans la ville, 
et nous croyons que c’est une des bonnes 
i ouvres qui aient été le mieux patronisées. 
Le programme n’a pu mentionner tous les 
présents offerts, mais ils seront raflée sur le 
terrain ; entr'aiitres, il y aura les présents 
de MM. G. A. Q'iesnel et A. Goyette.

Il y aurait toute heure des omnibus au 
des rues Sparks et Elgin.

commerçait 
McGrail et
MM,

Majkintosli d’Ottawa,s’est prise; 
le ministre devant le ministre de

îles, finances,
liet de TiUW*'| 

tarif concc

et devant le miniatrt 
avoir une décisi 
lion ii donner à 1 

mportation du lard
Les commerçants le lard et les commer- 

de bois prétendent, à l’encontre des 
;crs de douane, que du moment 

baril de lard de 200 livres ne contic 
plus de lli morceaux, qu’ils soient des 

qu’ils ne le soient pas, le tarif ne doi 
être plus de 1 h ceniin 

Suivant eux le 
s’appliquer qu’a 
livres ou aux b

_ Sir John

on au sujet 
la clause du

li

LES FINANCES DU CANADA 
Le revenu du fonds consolidé au 31 août 

le Sti,535,fiî)l et les déjienses à compte 
•me fonds s’élevaient k $4,274,434, lais 

isse un surplus de $2,251,257. 
la dette publique avait dimi-

t centins ne doitde'

lard jiesant moins de 2IMI 
contenant plus de ltilu

sant dans la cai 
Au 31 août, 

nue de $1,488,
les rapports complets des 

dépenses pour l’année fiscale terminée le 30 
" in dernier, établissant^un surplus de $4.

et M. Foster ont sou 

ou velle

"F . ■
lu cabinet qui étaitrevenus et des

çants de lx
que le gouvernement a*vait main ten 
interpri-tation de la loi

ns recevaientcoinnier
2.KI,000

I.i s finances du.pays sont donc dans les 
meilleures conditions possibles,

Aux rapides du St Laureqt et 
retour pour $1,25 samedi le 13 
sept. 1890. Le train laissera la 
gare de l'Atlantique, de la rue 
Elgin, a 8 heures. ty.

UNE l-RKVE A MOATREAI.
Les Chevaliers du 'Travail de Montréal 

qui travaillent à bord des navires viennent 
de se mettre en grève parce que MM. Xeal 
et fils n’ont pas voulu reprendre à leur ser- 

délégué qui est venu assister au 
s ouvrier k Ottawa. Ce délégué 
absenté sans demander la permission 

à ses patrons. MM. Neal et fils disent que 
les chevaliers du travail peuvent reste i en 
rêve s’ils le veulent ; ils ont des demandes 

ami nombre et le chargement 
steamers n’a pas subi de

congre

Cour de Police

§ Dgl’X ANS DK PtMTKM
A LA M l.Kl H $10 PIII R I N ASSAI T 

Henry Jackson, accusé d’a 
(leursur la personne de Mlle 
a etc condamné ce matin, par 
de police à deux années de '

William Briggs, ivre, 
payer $.">

n M^re
Ilix jeunes gareoD. » nt am< 

magietrat île poliec, [mur 
oliez M. l'eiilinan 1 Eu o 

Leur proe.a eBl remit

MEUBLES, Escompte considerable 
accorde maintenant chez T. W. 
CURRIER, 116 rue Sparks, ou 188 
rue Rideau. Venez a bonne heure 
pour avoir des Bargains.

A Burliqgtoq, cette reine des 
villes du Vermont, et retour pour 
$1,50, samedi, 13 septembre, 1890. 
Un train spécial laissera la gare du 
Canada atlantique, de la rue Elgin, 

6,30 ty- Burlington est la 
plus jolie des villes du Veriqont. A 
voir en passaqt : le St Laurent, les 
Adirondack, le lac Cfianqplain, les 
les Montagqes Vertes, etc.

R ATTENTATploi en gr

v,™: (tentât a la pu 
Marv Farmer, 

magistratLES DÉLÉGUÉS
itencier.
condamné à

de jx-nlues fermiers délégués ] 
gouvernement d’Angleterre oi 
entrevue avec Thon. M. Carling 
a dit que le sol canadien y gagne tou- 

à être étudié par des connaisseurs et 
par ucs experts, comme eux le sont 
désire les laisser libres de choisir leu ri 
tes d’observation, 
l’ouest et le nord

1x38 délégués ont ensuite visité la ville, la 
ferme experimentale et après présentatior ' 
Sir John ils sont partis pour Tor 
nord-ouest

par les cercles et h

eondumné à?on Gauthier, ivre,

7,: le (.-•instabledam Prittie, assaut 
$10 et les frais.

mais leur conseille de voir devant le
1 de mel 

Bunk.
demain

!tDle

BUREAU DES ECOLES SEPAREES 
lxi séance régulière 

séparées, a eu lieu hi( 
dcnce de M. Smith.

Etaient present» MM. les commissaires 
White, Duffy, Rattey, Lavoie, Latour, 
Dionne, Sims, Grant, Laverdure, Pelletier

du buietu des écoles 
soir, sous la prési

d
és 1Après lecture des minutes de la dernière 

séance, 1 assemblée s’ajourne pour un quart 
d’heure afin de permettre au comité des 
finances de siéger et d’approuver les ,*omp

comité soumet 
l'assemblée qui l’adopte.

Le chiffre des élèves qui 
ire des classes fr 
t de septembre « 

plus que 1’ 
époque. Une nouv 
tes petites filles a été onv 
rray, et dès le 1er jour il y a 

Aujourd’hui il y en a cinqu 
.rations à l’école La Salle 

Sussex ne sont pas encore terminées, niais 
toutes les classe* sont ouvertes et régulière
ment suivies.

te*Le
ensuite son rapport a

se sont présentés 
uçaises au corn- 
t de 1868; c’est 
mée dernière k 
elle classe

a
k Vouvertu 
mcncemcn 
environ 200 de

élèves.

ir°la

Les répa DECES
et te ville, ce matin, k 5J heures, à 

l’âge (le 21 ans et S mois, H. N A rcliam 
liault, fils de O. Archambault, employé 
Séuat. Les funérailles auront lieu demain a 
3j heures. I>e convoi funèbre quittera la 
demeure, No 222 rue St André pour se ren
dre à la Basilique et de la au cimetière No
tre Daine.

Parente et amis sjnt priés d’y aatister 
sans autre invitation.

CONDAMNATION D’UN ASSASSIN 
La cour d’assises de Calhoun (Géorgie), 

après un procès qui a causé une certaine 
sation dans la région, vient 

coupable de meurtre un distillate 
de Colline qui avait fait 
un nègre

Le nègre,qui, pour échapper à la potence, 
a couse ti depuis à devenir témoin a charge, 
a déclaré et prouvé, au cours des débat*, 

lui avait donné $50 pour tuer sa 
pour en épouser une autre dont il 
follement épris. Un matin Collins a 

quitté sa maison un peu plus tôt que d’habi
tude pour se rendre à sa distillerie, et, ren 

ntrant le nègre auquel il avait donne ren 
ous, il lui a remis le pistolets en lui di 

sant : “ C’est le meilleur moment pour tuei 
ma femme ; je viens justement de la laisse: 
seule à la maison ; allez et faites vite. ” 
Quelques instants après on entendait un 
coup de pistolet de la distillerie, située tout 
près ne la maisou, et Collins disait à ses em
ployés : “ Voyez donc ce nègre qui s’enfuit ; 
je parie qu’il vient Je tuer ma femme.”

Le soir même le nègre était arrêté 
ville voisine, et Collins a d’abord pre- 

n’était pas celui qu’il avait vu 
ployé* sortir de sa maison après 

Mais {le nègre était tellement

°,î: déc!
pur du nom 
femme par

—En cette ville, hier soir, 0 courant, à 
l’âge <le 5 mois et 7 jours, Marie, Corinne, 
enfant de Jos Dcaloges. Les funérailles 
auront lieu demain après-midi à 2 heures* 
Le convoi funèbre quitl 
son père. No 425 
à la Basiliqu 

Barents et anus 
sans autre invitation

femme

tera la demeure de
me Sussex, pour se rei 

ujlieu de la sépult 
t priés d’y assister

e et de là a

FEU A BORD
Québec, 10 sept.—Vendredi dernier alors 

que les côtes de Terreneuve étaient en vue, 
le feu a pris a bord du Steamer Grecian de 
la ligne Allan. Il y avait une cargaison très 
inflammable: du coton brut et de l’huile. 
L’incendie a été arrêté rapidement. Il n’y a 
j mis eu panique, les passagers ne sachant 
pas qu’il y avait de l'huile à bord.

tendu que ce 
avec ses em
le u 
cffriayè qu’il a tout av

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

LE CANADA MERCREDI 10 SEPTEMBRE 1890
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mille plis'des venues et des or
phelines; le capuchon plissé, 
profond et noir, entourait sa têie 
et retombait à b-mi sur son front - 
Frappée par l’originalité du cos* j 
tnme, pour ainsi dire monacal et 
d’une solennité imposante, Es
telle s’arrêta. Le visage drapé 
de noir se leva et la jeune fiemme 
vit deux yeux sombres se fixer 
sur elle et sur ses vêtements de 
deuil. L’expression de ces yeux i 
quand ils scrutèrent son visage, 
devint tout à coup tragique: les 
traits se contractèrent et devin 
rent si semblables à ceux des . 
âmes misérables du vitrail que { 
Mme de Beaur-md eut peur.
L’heur - et le lieu la remplis- ( 
saient d’une sorte de terreur sa- , j 
crée et, pendant qu’elle cherchait 
à lire sur cette physionomie dou
loureuse, une ligure oubliée "*] 
émergea du fond de sa mémoi
re.

Rosalie î dit-elle.très bas en 
étendant la main.

La femme vêtue de noir glissa 
entre les chai-.es et disparut dans 
l'ombre, sans répondre. Estelle 
passa la main sur ses yeux hal
lucinés et revint vers sa tante, 
qu’elle emmena au grand air.

—Vous paraissez troublée? lui 
dit Mme Montclar.

—Je crois que je viens de voir 
la femme de chambre de ma 
mère, dit-elle, ou bien c’est une 
vision que j ai eue

XVI

Le lendemain une petite pluie 
fine s’abattit sur la ville, s’oppo- 
sant à toute excursion.

(A coTUXmutr) .

S

NOUVEAU SERVICE RAPIDE Arrivée et Depart des Malles.

MALLES.

ET

LA VOIE LA PLUS COURTE Fermeture.
Chanukme.nts au*30 Jcin, 1890

ul»T - Toronto, Hamilton,
Lee convoie partiront de la gare de roe Elgin i crhoro, Smith’s Falla, Perth

comme gait Belleville, Napanee, Bowman ville

8.oo a. m. ; 3EFKEET N"rd
à toutes lea stations entre Ottawa et le Co- Brockville, Kingston 
teau, ae reliant à lu jonction du Coteau avec
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à i FST. - Montréal, etc...
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

London, Pet- A. M.! 6
16

Ouest et la Cu

{Halifax et St. Jean, etc.—(Ligne Courte) 
l Provinces Maritimes et Vile du Prince Eu 
I Cornwall, Morrieburg, Lancaster, etc

Québec et Trois-Bivières....................
ETATS-UNIS.—Via Ogdensburg ...

douard
6 50105.00 P. M.

qu'à Caaselman et à Alexandria entre Otta- ; 
wa et le Coteau, a un char refectoir, et ar- 

Montréal à 8.20, se 
Central

3
4 40

OUEST des Etats-Unis........
NEW-YORK, malle directe.

reliant aux trains 
1 et du Grand Tronc 
à l'Est. Portland, Ri 

housie.

du Vermont 
pour tous les points 
vière du Loup, Dali BOSTO

Rouses’
Prescott

N et la Nouvelle Angleterre

L’EXPRESS DE BOSTON 
NEW-YORK (passant 

nouveau pont
nt, St Albans, Saratoga, 

Boston, New-York, Phfia-

2.00 P. M. do
par le Coteau et 
pour Rouse’s Poi 
Troy, Albany,
delphie, et tous les points au 
chars dortoirs de Wagner depuu 
jusquà Boston et New-York. (Ce train 
à toutes le»«talions entre Ottawa.et R

en acier ) i Ken 
Mcrr 4 40

ipt ville.................................................................
rick ville.................................................................i

ue ker du Saint-Laurent et Otta va :!
ilanotick, North (lower et Melcalfe....................
Kars, Kenmore, Osgoode Station, Oxto-d Sta-

ClIKMIN DE FER DU PACIFIQUE : OUEST j
Mattawa. North Bay, et tous les Po:nts à) |

l’Ouest de Pembroke.......................................................M
r et Pakenham, Pembroke Renfrew,) !

10
sud, avec 
"s Ottawa

«use’s

I.ES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT 1
Arnpno!

Il QC * |U| P-xp" - de Boston et Almonte............
II.OU H. Ifl. New York et tous les ('ar|eton p|a,.c. .. 
points intermédiaires arrêtant à toutes les Appleton, Ashton et Stittsvi 
stations entre Rouse's Point et Ottawa. Chemin de Feu du Pa<

Pointe Gatineau, Buckingham, Cumberland, j 
( Thurso, Clarence Grenville, L’Orignal, etc., '

et Montréal............
Par Bai 

I Cumberland, Rocklai 
L'Orignal, Thurso et 
Chemin de Fer du Canada Atlantique 

Alexandria, Glen Rol>ertson,^Greenfield, Ma 
Q K n M Express rapide de Mont- j ville....................
d.*TV I. Ifl. réal et tous les points de Kastman's Springs, South Indian, St. Polycar 
l’Est et du Sud. I.e train quitte Montreal pe. Coteau Station, etc. 
à 6.00 p. m. et arrête à toutes les stations. '■ Jonction du C. de Fer Pontiac et Pac 
K. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH | S

Surintendant-Général Agent général des Aylme 
Passagers i

10
10

ifiquk : EST

12.30 P. M. SseES
et St Jean et toutes les stati 

Le train quitte Montréal a 
a. m. et arrête a Alexandria seulement, ex- j 
cepté pour laisser descendre des passagers à 1 
des stations sur le Grand

>7ons balné- 
9 heures

lifax teau a Vapeur 
id, Wendover, Treadwell, } 6

ax-1

I

5 00
Par Diligence

j Bell’s Corner, Richmond, Skead’s Mills, Hin ) 
' tonl.vrgh, Fallowbe'd et Mosgrove

Ottawa, 19 juin
l

Hull i v;
« (K)
6 (XJ

Rivière du Désert 

Haxvtho.ue,» lundi,

GATINEAU.-j 
('helsea et Ironsi 
Ran

Ma

CHEMIN DE FER nu i ci ediisay s Corne -,

INTERGOLONIAL Hurdman’s Bridge.... 
Rochesterville et le Mont 

La Route directe entre l’Ouest et tous les ( Arch ville) Ottawa Est.. 
points du Bae du St. Laurent, de la Baie Merivalc, City V 
des Chaleurs, province de Québec ; aiu- j et samedi.... 
ei nue le Nouveau-Brunswick, la Nous 
velh-Ecosse, Vile du Prince Edouard, e Lundi, 1, 8, 15.
Cap Breton, les fies de la Madeleine, , Mardi, 9 et 23 
Terreneuve et St Pierre. ... Mercredi, 3, 10,

Les trains express quittent Montréal et ! jcil,|j ., u (g

rzifrsfrsti i v—.
pointa, sans changement de chars, en 27 
heures et 50 minutes

Les trains express dcl’Interoolonial qu 
dans ces directions sont brillam- 

ïlairés par l’électricité et 
ur de la locomotive. Tou 

d’avantages,

rains directs sont attachés 
et. dortoirs, nouveaux et élé- 

chars-salons pour le

!
RooHlard, Orléans et ! 10

Sherwood 10
9

iew et Jock vale, mardi, jeudi )
I

Malles Anglaises 
22 et 29 Viâ New-York 

New-Y
Viâ Rimouski 
Via New-Rork

destinées à l’enregistrement doivent être mises à la poste 15 minutes 
la clôture des malles précédentes.

Heures du Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banque d,Epargnes, de 9 A. M. à 4 P. M.

J. GOUIN, Maître de Poste.

Los lettres

ment écla

beaueov " 
reté aux voyage 

A tous les t 
chars réfect

chauffés par 
t cela donne 

confort et de slide Bureau de Poste d’Ottawa, Août, 1890
UPv

gants, de même que les

On se rend par cette route à toutes les sta
tions populaires de pèche et de bains du Ca
naria sur le parcours de l’Intercolonial.

LIGNE DES PASSAGERS ET DES MALLES 
Canadiennes-Européennes 

Les passagers pour la Grande Bretagne o 
Continent, quittant Montréal le jeu d 

arriveront à temps pour prendre le j 
de la malle, le même soir à Rimons .

fl■S2K-rai*.-1

of Toronto.
vapeur
ki’l

attention des expéditeurs est appelée j 
les grandes facjilés offertes pour le 

transport de la fleur et en général de toutes 
dises à destination îles Pro vin- 
et de Terreneuve, aussi pour 

et des produite ex- 
Kurope.

m»
marehau 
de l’Est

l’exportation 
pédlés aux marc 

Pour billets et i 
et le passage s

E KING, agent des billets,;
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général 

Bureau du Chemin de Fer, "1 
Moncton N. B. 18 Juin. 1890. /

tics grains 
relu s de V

nformations concernant le 
’adresser à
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d’installation dans un-hôtel, Es
telle et sa tante se dirigèrent 
vers la merveilleuse église, une 
des plus parfaites qui soient au 
monde.

Malgré l’heure déjà avancée, 
le sacristain leur proposa aussi1 ôt 
de monter au sommet de la tour 
qui couronne le transept, afin de 

du coucher du soleil. Mmejouir
Montclar, fatiguée, s’y refusa, 
mais elle engaga sà nièce à le 
faire, et la jeune femme obéit.

Gravissant les uns après les 
autres les escaliers étroits pra
tiqués à l’intérieur des murs, elle 
chemina longtembs à a suite de 
ee son guide, s’apercevant qu’elle 
s’élevait seulement lorsque les 

laissaientétroites meurtrières 
filter sur les marches un rayon 
de lumière ambrée. Enfin, tout- 
à-coap, elle déboucha sur la pla
te-forme, dans l’immensité lumi
neuse*

Ce fut comme si le coup d’aile 
de 1 ivre tse l'avait emportée en 
plein azur. A sa portée, ri -n 
balustrade de pierre ajourée;

pieds, la ville, déjàa à 
demi noyée dans les fumées et le 
crépu «cale; au-dessus, le ciel 
délicat et bleu, d’une pureté ex

tout autour, l’horizon as-

sour ses

sombri, confondant les bois et les 
vapeurs,.en une ligne ind stinct* 
et, devant elle, à ^l’occident, une 
fournaise ardente où rutilaient 
des plaques semblables à du 
verre en fusion, qui était la mer, 
parsemée de roches noires, qui 
étaient des iles; le tout baignant 
dans une sorte de buée pourpre 
et violette qui changeaient len
tement de place et de couleur.' o, 

Une mélancolie triomphale

=s^m!É! iLs

CHEMIN DE FER

Me à Bureau de Poste d’Ottawa.‘CANADA ATLANTICI »

TAYLOR MoVEIlY
AVOUAT, SOLLICITEUR. RTCAVIS I

— BUREAU I —
Reolllwli ootnrlo l'Immbem, Ottew»,Vins de porte, Sherry division 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye de
7 Le- premiers médecins recomman 

dent hautement ces boissons dans les 
des stimulants sont néccssai-1

WaAmÆ/ùs

C. NEVILLE,
$7, rue Rideau, entrée Mir le inarcché d'Ottawa.

NOUVEAU ! ! Symptoms
rruamy.

êâùteadedu

Aussi une épicerie de première classe au|

66 RUE GEORGE 56
s e marché By)
m magasin de LiqueursEn arrière fdc 

7 rue Rideau]

C. NEVILLE
I Constructeurs et 
\ Entrepreneurs

Nous manufacturons les toitures s

Toitures “ Canada Plato" 
ques, Toi lui vs en F<

T

<7)/AerrApal vani>

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des 
jtéricur Jewel’

ft;

IST-A^ZR- BCT^EZR,
COUVREUR LH METAL DE TOUTES ESPECES 

Ferblantier, Plombier et Poseur d’appareils 
de toutes sortes, et aussi grand assortiment 
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, i l 
tuyau on plomb pour aqueduc.
NO. 284 RUEOALMOUSU :.

7 WkendâlusI
[SPAVIN CURE!

A. G. LAROSE
ln-uil proof below.not lillaurComptable, auditeur, syn

dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

lEHDALL’S SPAVIN CURE.
Omn or vhari.ss a.

Brckiikb OP 
Ci.rvki.and Bat and Th------ IlRKD H OMUL ;

Klmwvod, lu-, Nor.ao, 1886.
ùn. B. J. KknoallCo.

h-'iir Sim: 1 hnve alw«yn purchased jour Ken- 
Jail’s Rimvtn Cure by the half rioten noulee, 1 
would like prive* lu largi r Quantity. I think It la 

if the tn-st llnlinenta on earth. I hare uaeil f. 
y stable* for three years.

Yours truly, ( has. A. Shydcb.

KENDALL’S SPAVIN CURL

121 RUE PEAU
Collections fanes promptement

JÎ Teiepnone 189 }
D It I U . Bho"iTLT!'* N-

Yours truly. A. R C.ii ffrt.
Malinger Troy Laundry Stables.

vember n, 1886.

Bradley & Snow
AVtK’ATH. HOI,LICIT' HUH pour la I'OI 

SUPREME, NOTAIRES, Et<
R. A.Bkadlkv

avec privilegeit A vrAtv 
r*er en MUfembou: «un tempe KENDALL'S SPAVIN CURE.

iAST, WlMTOS COO
UR. B. ). Kkhdall Co.

Gent. : 1 fwl n m> duty tossy what I have done 
li ymr Kviuliiir* Spavin Cure. I have cured

■’•"•‘•T-.KK.iV.’"1

KTT, Ohio, Dec. 19, 1688.

island Home
Stock Farm,

Grosse lie, Wayne Co., Mloh.* 
IAVAGE à FARNUM, PaoraiBToaa.

LEW TrRSITR,
Horse Doctor

KENDALL'S SPAVIN CURE.
i*rlee*t |a«r b-.itlu, or *lx botll.N. for |S. All Drug• have c rcimgc. it for yon, >r It will beaenl• uv ini-in ssoii receipt of prlcoby the proprie 

. Du. B. J Kkndai.i.Co., Kii" burgh Kail*, Vt.
OLD 15Y ALL DUCGGIBT»

L'Huile do Berth* est an re
constituant de premier ordre, de 
nature à fortifier les constitutions 
faibles et les poitrines délicates 

Par son usage soutenu l’embon- 
ie dévelofqte ; c’est un moyen 

faire disparaître laefficace pour
"èSe
Importante dans le traitement de» 
bronchites chroniques, des rhume» 
anciens et négligés, de la scrofule 
•t des »nrorc'*m*nt» des glandes

Patnv-W Fe. M» 01*71
— IMPORTED — mérité d’occuper une place

Percheron Horses.
AU stock selected from the get of sires and dami 

tl established repu talion and registered in tht 
French and American stud

ISLAND HOME
la beautifctly situated at (he head of Gwoaee ItJ 
ta the Detroit River, ten miles below the City, an
te accessible by railroad and et earn boat. Vlalioti j 
not familiar with the location may call at etty office < 
ga Cam pan Building, and an escort wtll arcomper ■ : r« 
mem te the turn. Send for oe|§kefue, free by Biail | hi 
liHflik Savaee t Tsm-r ”

* NH Kuo Klito til

VOITl'KIiS ll'F.XrANTN 
do nmstgnattan venant d'etre 
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ENTREPOT DE MEUBLESI
MEUBLES I MEUBLES I

NOUVEAUX ET A GRAND MARCH!

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, dt 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez--------

BARRIS & CAMPBELL

Cêtte «incieuue ev Honorable maison de meubles, d'Ottaw.1 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne que* 

lité des articles qu’elle vend.

10 Pour Cent de Kedaetiou jar tout Achat Argent Comptai.

HARRIS & CAMPBEL1
foin (les mes ItTonnor et Queen. (Près de la rue Sparks

Aux Ménagères I
("est maintenant le temps (leJ faire . 1

renouveler vos I
Tapisseries et Peintures
I>ar .les mains habiles et expérimentées. Prix 
modérés.

Les meilleurs quai 
de charlxm l.itu

mineux et
î

J. B. DUFOBD, 108 Rue Rideau * BIENCRIBLEtUTEn main le stock de Tapisseries les 
mieux choisies et les plus variées. ET T/VM »E

0 REILLY h BENET,LISEZ CECI
BLOC RUSSELL

Si vous voulez des bargains 
de meubles, essayez le nouveau 
magasin de meubles.

106 et J08 rue SPARKS

RK K NPAkHN,

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET UNCHIS^EUR.

George Stewart 

GRAND - CHOIX avec soin et |iron>|Tout ouvrage uxéento

------I)K------

Monuments,en Granit Ecos
sais, Granit de la Haie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Cloture et 
Poteaux jxjur enclos de toute lemoule Moiirtès

L’emploi de la SentouU 
Mourièt est recommandé 

aux femme.» enceinles, aux nour
rices, et aux enfants pendant tout» 
fa période de la dentition et de i» 
croissance.

L’Académie de Médecine * voté 
des remerciements à M. Mouriès:

m MON PROPRE OUVRAGE
■Toujours en main. Tout oti- 
^vrage est bien lettré et garanti 
‘"■"aux plus bas prix.

R. BROWN,
et l’Institut oe France lui a déce 
une médaille d’encouragement au 

| concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une »â 
heureuse influence sur la diminu
tion" des maladies et de la mortalité 
des enfants.

94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa.

CHITTY FRERES de la Semoul* MourûtL’u 1âKfe pendant la gros- 
ion et ehex l’enfant«esse et la lactat 

pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
4e vigoureuses constitutions.

Une instruction est Jointe à 
Chaque 

Fabr*n et groe 
19. rue Jacob. P

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA
Importateurs et Commerçants d’Ep 

ceries de Choix, Etc., Etc.
est Nouveau et 

rix sont Très Bas
Notre

: Maison L. Frtre,TRES BOH THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VH33STB3Zr VOIH 7

o de choses et neMme Montclar la serra dans ses 
bras et elles se séparèrent silen
cieusement.

Leur programme fut facile à 
réalisa r; dès le lendemain matin, 
André Bolvin était parti pour 
Paris, fort ennuyé de l’équipée 
de Mmo B Arrière, que rien n’a
vait pu lui faire prévoir.

Celle-ci en était très embar
rassée elie-mème; son petit coup 
de tête n’avait jamais dû, dans 
son idée, prendre des proportions 
aussi considérables; mais elle 
avait compté sans les brebis de 
Pan urge, et maiuten mt elle se 
voyait responsable de tout ce qui 
p mrrait ep résulter.

Sa fille aînee, depuis le départ 
de Bolvin, ne cessait de lut f tire 
des reproches mouillés de larm s 
et, pour dé ourner l’attention, 
avait été obligé* d’organiser des 
promenades à l’intérieur du pays 
de manière à éviter les rencon
tres trop fréquentes sur la pla-

avait vu fort 
demandait qu’à s’instruire.

Elles visitèrent ainsi les vieux 
châteaux, les églises romanes, les 
ruin s do toiVe espèce dont est 
parsemée la Normandie, et se 
dirigèrent ensuite vers le mont 
Saint-Michel, tantôt en chemin 
de ter, t .ntôt en voiture, suivant 
les occasions et leur fantaisie.

Un après-midi, elles traver
saient dans une vieille calèche à 
deux chevaux, la gra de plaine 
de Ussay; l’étonnante abbaye, 
d’un style roman si pur, était 
restée derrière elle après avoir 
reçu leur visite, elles se d.ri- 
geaient vers Coutanees. La lande 
s’étendait autour d'elle*, de tous 
côtés couverte d’aioncs 
moutonn ntes, paicille à une 
mer houleuse. Est» lie respirait 
l’odeur pénétrante et une de 
bruyère et de serpolet qui varac- 
térieo le pays.

—Je ne sais pas pourquoi, dit- 
elle tout à coup, je me souviens 
de Kosalie, la femme de chambre 
de ma mère; son souvenir se rat
tache à de* landes comme c die ci 
que je n’ai jamais vues mais dont 
elle m’a parlé.

—Uemeurait-elle par ici? de- 
mrnda Mme Montclar.

—Non; elle était née en Breta- 
Je l’ai oublié

de chagrins et d'ennuis qui, je 
crois, ne s’est jamais vue. Si 
vous vouliez me le permettre...

—Vous voulez entrer dans un 
couvent? interrompit Mme Mont
clar.

FEUILLETON p?

UN MYSTÈRE
—Non, je ne m’en sens pas la 

force, je l’avoue, rejnmdit Ëstell , 
il y a trop peu de temps que j’ai 
terminé mon éducation: je ne 
saurais sens un découragement 
j>rolôud ret ournerau x i m pressions 
de mon enfance...Mais ue pour
rais-je pas vivre seule, modeste
ment, comme il convient à mon 
veuvage.

—I)e cela il ne peut être uni
ment question, dit la vieille da
me avec fermeté. l e nom que 
vous port z ne vous permettra 
jamais une indépendance de na
ture à vous nuire. Noos avions 
rêvé d’êtres jiarentes dans la joie 
le destin a voulu que ce lien 
devint une cause de douleurs.
Acc -ptons son arrêt Vous res
terez près de moi, ma nièce, tant ge
que je vivrai. Après.........Di
pourvoira. Et puis, ajou a-t elle 
avec un sourire où la résignation 
se mêlait à l’orgueil d’une façon 
singulière, je me suis attaché à 
vous, Estelle, jdus que je ne Vau 
rais cru. Je trouve 
beaucoup de choses qui me font 
penser à Raymond, et je ne sais 
à qui encore; il y a des points de 
contact, d s affinités particuliè
res entre votre nature et la mien
ne. Bref, telle que vous êtes, 
j’aurais aimé à vous avoir pour 
ma fille. Ne parlez donc pas de 
me quitter.

Estelle s’inclina jusqu’à la 
belle main blanche de sa vieille 
amie^et y déposa un pieux baiser perticielle de Mme de Polrey.elle

—PAU—

HENRY GREY ILLE

XIV
(Suite)

Par ces péronnelles qu\ill*s nous 
ont mise en faite, et jmis nous 
voyagerons à petites journées, 
faisant à loisir notre tour de 
Normandie et de Bretagne, et en 
octobre, quand nous serons ren
trées à Paris, nous prendrons 
conseil de gens expérimentés. 
Ce serait par trop odieux si...

Elle ne termina point sa phra 
se: Estelle s’était assise tout prés 
d’elle et la regardait ttVuc des 
yeux pleins de tendresse et d’une 
sorte de pitié

—Vous jtensez que je radote? 
fit Mme Montclar, répondant à ce
regard.

— Je pense, ma chère tante, dit 
la jeune femme, que vous êtes 
oleine de grandeur et de bouté; 
je me di-ais que le plus sage se
rait de vous débarrasser de raa 
personne, de vous rendre à vos 
amitiés, à vos relations à vos 
habitudes
votre nièce, quoique vous me 
donniez sans cesse ce titre. Vous 
me connaissez à peine, comme 
on connaît les jeunes filles dans 
le mond1, et voici que, sans au
cun droit à votre tendresse, j'ai 
jeté dans votie vie une somme

en y Ce*te sotte équipée avait décon 
verté tout le monde ; un renou
veau de considération muette se 
fit sentir autour des deux fem
mes, qui laissèrent les baigneurs 
de Saint Aubin sous une impreg- 

en vous sion de gêne et d’ennui sembla
ble à des remords.

Au bout de deux ou trois jours 
Estelle prit goût â son voyage. 
Mme Montclar était nn excellent 
guide: évitant les fatigues inu
tiles, elle ne laissait rien échap
per de vraiment intéressant. Elle 
éprouvait d’ailleurs un désir sin
cere de distraire sa compagne à 
s’assimiler toutes les notions 
nouvelles Sous la direction su-

gne, |e n > pas ou 
car elle me l’avait dit.: mais j’ai 
oublié, tant de choses de mon 
enfanceJe ne suis point Je n’aimais pas m’en
souvenir.

La lande fat enfin dépassée et 
les cloch -rs de la cathédrale de 
Coutanees se détachèrent comme 
u u* apparition glorieuse sur le 
ciel d >ré du couchant. Après 
les inevitables préliminaires

LA CANADA MERCREDI 10 SEPTEMBRE 1890 Put

ABON

LE C
Journal Qu

Un An en Vil! 
Un An par la I

lleme.

Lectin
g*

DE
Lersquf* la 

grenier ch,1n 
faut nouvelle 
le corps de *1 
le vide et dé 

L’enfant r 
l’horreur du 
les y*ux lixf 
mesurémeit 
atDeux et tei 
de leur orbit- 

Le père, r 
comme ae co 
jurait, mécot 
ver la femme 
à son pos e h 
dans les bîan
appétissante.

fl vociférai 
qu’une fil let t 
calmer l’erfa 
tard de sa me 
vue depuis s 
elle était cert 
rapporter de 
êtr.- retenue.

Et, l’œil at 
marmite oui 
devai t le feu 

—Elle a ir; 
pour faire n 
sans cesse.

Et comme 
en plus fort:

—Te tairas 
d’une voix av 

Be-the essî 
frète pour le 

Au même 
fut envahie 
l’étage supér:

Ils avaient 
te Marie et il 
évanouie à ci 
qui appre 
fants n’avaie 

Et le cada\ 
jours dans le 
de plus en pi 
aucun n’osai' 
triste potenc
commissaire-

Le curé de 
pour les sent 
jours con inv
ert terra i élit i 
pins tare -a t 

On lui dev 
c’était di ns u 
courapement 
la mort.

Décour gé 
cttte malheu 
jours si foi 
alors que coi 
tes joies de s; 
demandait qi 
enfants et su

Lui passa i 
stationnait dt 
toujours pris 
que pour fo i

ELna était 
forte et bien 
vint, vers ta 

de M
genL

u eût fait t 
cet amour de 
t-es, sans *Crt 
nuelle qu’il a

Elle était c
son mariage, 
rer des pratiq

— Pourqnc 
re. Les fenni 
mes camarad 
et ils ne gagn

Eitna ne di 
tes ms âmes r 
était chantab 
g- ait sim pi-1 
drait point vc 
ble à tant d’a 
si ia femme t 
ainsi que les 
de linge dan« 
que la malad 
son-, elle y Ir 
tant plus moi 
imprévue.

Elina parv 
pratiques.

» Prompteur 
petites fil h s ç 
soin, et eil • [ 
nécessité de i 
ri employait 
multiple* lib. 
le soin de poi 
du ménage.

Elle avait 
trances, toujc 
menaient au 
que scènes et 

Cependant 
jours de rép; 
grandi et, lor 
en clfss • tou 
tues et délicii 
l’ouvrièie goi 
cal mie.

L’absence ( 
tites lui lais* 
latitude.

Le temps 
Puis, le péri 
plus en plus 
tard, et vo:là 
mente d'un d 

Le nouveai 
criait de faiir 
donnée, rang

l
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s’empara de l’âme d’Estelle; de
vant ce foyer intense, elle son
gea à ces veuves de l’Inde qui se 
brûlent vivantes sur le corps de 
leurs époux. Une grande île, à 
l’horizon, semblait un gigantes- 

N’aurait-elleque mausolée 
pas aimé disparaître avec Riy- 
moud dans cet embrasement de 
ia terre oa du ciel? Sens doute, 
elle n’avait point eu d’amour 
pour-lui, mais ces veuves pres
que entants savent-elles ce que 
c’est que l’amour?

Elle emplit son cœur et ses 
yeux de ce spectacle inouï; mais 
il fallait s’e i aller, sous peine 
d’être emprisonnée par le ténè
bres dédale des escali *rs; elle se 
détourn i à regret et, après wune 
descente qui lui parut éternelle, 
elle atteignit enfin le pavé de la 
nef.

An sortir des splendeurs du 
ciel, la cathédrale semblait bien 

Estelle eut quelquesomvre.
peine à distinguer Mme Mont
clar, assoupie à demi sur une 
chaise. Un vitrail du seizième 
siècle, illuminé par nn reflet 
tïu’on eût dit d'aurore, montrait 
distinctement un troupeau d’â 
mes en peine. Nues, les mains 
jointes, à la porte du Paradis, 
leurs visages émaciés offraient 
une telle intensité de prière et 
d’angoisse qu'Estelle e n eut le 
cœur serré.

—Comme elle baissait les 
veux, son regard tomba sur une 
forme agenouillée à deux pas 
d’elle.

C'était une femme âgée; à la 
mode de Bretagne et de No 
die, elle était enveloppée tout 
tout entière dans la mante à
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